Nations Unies 


S/PV.7757 


I 

i 


1P99 

i£m 


Conseil de securite 


IN 

MSoixante et onzieme annee 


& 115T seance 

Lundi 22 aout 2016, all heures 
New York 


Provisoire 


President : M. Ibrahim/M me Adnin. 

Membres : Angola. 

Chine. 

Egypte. 

Espagne . 

Etats-Unis d’Amerique. 

Federation de Russie. 

France. 

Japon. 

Nouvelle-Zelande. 

Royaume-Uni de Grande-Bretagne et d’lrlande du Nord 

Senegal. 

Ukraine. 

Uruguay . 

Venezuela (Republique bolivarienne du). 

Ordre du jour 


(Malaisie) 


M. Gimolieca 
M. Wu Haitao 
M. Moustafa 

M. Gonzalez de Linares Palou 

M rae Sison 

M. Churkin 

M. Lamek 

M. Okamura 

M rae Schwalger 

M. Rycroft 

M. Seek 

M. Vitrenko 

M rae Carrion 

M. Mendez Graterol 


La situation au Moyen-Orient 

Rapport du Secretaire general sur Fapplication des resolutions 2139 (2014), 
2165 (2014), 2191 (2014) et 2258 (2015) du Conseil de securite (S/2016/714) 


Ce proces-verbal contient le texte des declarations prononcees en frangais et la traduction des autres 
declarations. Le texte definitif sera publie dans les Documents officiels du Conseil de securite. Les 
rectifications eventuelles ne doivent porter que sur le texte original des interventions. Elies doivent 
etre indiquees sur un exemplaire du proces-verbal, porter la signature d’un nrembre de la delegation 
interessee et etre adressees au Chef du Service de redaction des proces-verbaux de seance, bureau 
U-0506 (verbatimrecords@un.org). Les proces-verbaux rectifies seront publies sur le Systeme de 
diffusion electronique des documents de l'Organisation des Nations Unies (http://documents.un.org) 


16-26483 (F) 

ill Ml: L. lii :!| ,1 


Document adapte 


Merci de recycler 






















S/PV.7757 


La situation au Moyen-Orient 


22/08/2016 


La seance est ouverte a 11 heures. 

Adoption de I’ordre du jour 

L’ordre du jour est adopte. 

La situation au Moyen-Orient 

Rapport du Secretaire general sur l’application 

des resolutions 2139 (2014), 2165 (2014), 

2191 (2014) et 2258 (2015) du Conseil de 

securite (S/2016/714) 

Le President ( parle en anglais) : Conformement a 
Particle 37 du reglement interieur provisoire du Conseil, 
j’invite le representant de la Republique arabe syrienne 
a participer a la presente seance. 

Conformement a Particle 39 du reglement interieur 
provisoire du Conseil, j’invite M. Stephen O’Brien, 
Secretaire general adjoint aux affaires humanitaires et 
Coordonnateur des secours d’urgence, a participer a la 
presente seance. 

Le Conseil de securite va maintenant aborder 
l’examen de la question inscrite a son ordre du jour. 

J’appelle l’attention des membres du Conseil sur le 
document S/2016/714, qui contient le rapport du Secretaire 
general sur l’application des resolutions 2139 (2014), 
2165 (2014), 2191 (2014) et 2258 (2015) du Conseil de 
securite. 

Je donne maintenant la parole a M. O’Brien. 

M. O’Brien ( parle en anglais) : Je voudrais tout 
d’ abord saluer Khaled Omar Harrah, un membre des 
Casques blancs tue le 11 aout par des frappes aeriennes. 
Les membres du Conseil se souviennent tous de lui, j’en 
suis sur. Nous nous souvenons de lui dans la video ou 
nous l’avons vu, en 2014, fouiller dans des decombres 
d’un batiment effondre et extirper, par un trou dans 
le mur, un bebe de 10 jours. Comment pourrions-nous 
l’oublier? Qui pourrait oublier ces images frappantes 
d’enfants secourus et transposes par de jeunes hommes 
et de jeunes femmes a peine visibles a travers les nuages 
de fumee et les monticules de decombres. Comment 
peut-on oublier des images aussi terrifiantes que 
celles de Omran Daqneesh, age de 5 ans, silencieux, le 
visage couvert de sang et de poussiere apres avoir ete 
tire des decombres apres une frappe aerienne. Dans le 
cas d’Omran, il existe meme une video - si P on peut 
supporter de la regarder. Reflechissez un instant et 
imaginez que c’est votre enfant, un enfant qui n’a rien 
connu d’autre qu’une guerre horrible. Et la mort de son 
frere. Omran a eu de la « chance », a declare un medecin 


local. Le mot « chance » est le mot qui correspond a 
un tel contexte. Voila ce qui est en jeu, ce matin, ici 
dans cette salle - et non pas la politique politicienne et 
les gesticulations, les jeux d’influence ou les attitudes 
defensives. Tout ce qu’il faut, c’est que les armes se 
taisent. 

Alep est bombardee tous les jours. Rien que ce 
matin, nous avons requ des informations faisant etat 
de dizaines de nouvelles attaques. La ville tout entiere 
est affectee par des combats qui ont fait des centaines 
de victimes civiles. Les frappes aeriennes dans Pest 
du pays et les attaques a la roquette et au mortier 
dans l’ouest detruisent les structures civiles, forqant 
encore davantage de personnes a fuir pour des raisons 
de securite, leurs maisons etant detruites, tandis que 
d’autres sont piegees par les combats et sont incapables 
de se deplacer en raison du climat de peur et d’insecurite. 
Alors que nous sommes assis, sans danger, ici autour de 
cette table, des travailleurs humanitaires risquent leur 
vie pour retrouver les personnes ensevelies sous les 
decombres. Le danger pour les sauveteurs est toujours 
enorme, mais c’est encore plus le cas dans une grande 
partie de la Syrie, theatre « d’attaques en deux temps » : 
un helicoptere ou un jet bombarde un batiment, puis 
attend un certain temps - juste assez pour qu’arrivent 
le personnel de secours et le personnel medical - avant 
d’attaquer a nouveau. On estime que plus de 130 Casques 
blancs ont perdu la vie depuis 2013 et que la plupart de 
ces morts ont ete causees par ces horribles attaques en 
deux temps. 

La plupart des sauveteurs savent que les 
helicopteres volent encore au-dessus d’eux, mais ils 
savent aussi que des personnes sont coincees et meurent 
sous les decombres. Ils continuent d’agir, au peril de 
leur vie. Les medecins confrontes a des penuries de 
fournitures doivent choisir quels patients traiter, alors 
meme que les hopitaux ou ils travaillent sont attaques 
pendant qu’ils sont tous entasses dans les sous-sols. Les 
sauveteurs doivent decider dans quels quartiers envoyer 
des equipes, qui ne cessent de diminuer, apres qu’une 
frappe aerienne ou une attaque au mortier a detruit un 
autre foyer, une autre ecole ou un autre hopital. 

Khaled et ses collegues ont sauve des milliers de 
vies. Leur humanite donne de l’espoir dans un lieu ou il 
n’ y en a pratiquement plus. Ils represented le meilleur 
de ce qui fait un travailleur humanitaire. Vendredi 
dernier, nous avons celebre la Journee mondiale de l’aide 
humanitaire, et avons pris le temps de rendre hommage 
a Khaled et a tous les courageux hommes et femmes qui 
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ont perdu la vie au service de Taction humanitaire en 
Syrie et dans le monde entier. Rendons-leur hommage 
ici aujourd’hui egalement, ainsi qu’a tous ceux qui 
continuent de risquer chaque jour leur vie pour le bien 
d’autrui. La meilleure faqon de leur rendre hommage 
est de faire fonctionner le jeu politique autour de cette 
table en decidant d’un commun accord de faire taire les 
armes et d’arreter les tirs d’obus, les frappes aeriennes 
et le largage de bombes. Avec la volonte commune des 
membres du Conseil, ce peut etre fait maintenant - et 
maintenant, immediatement. Le Conseil peut etre assure 
que les humanitaires sont prets a y aller. 

J’ai deja presente a de nombreuses reprises un 
expose au Conseil sur la situation a Alep. Alep est 
devenue le sommet de Thorreur a son niveau le plus 
terrible de souffrances de la population. Je Tai fait dans 
le cadre d’une seance convoquee en urgence debut mai 
(voir S/PV.7687). J’ai presente un expose au Conseil en 
juin (voir S/PV.7725), enjuillet (voir S/PV.7744) et encore 
la semaine derniere. J’ai signale que, dans Test d’Alep, 
jusqu’a 275 000 personnes n’ont presque aucun acces 
a des fournitures essentielles, y compris la nourriture, 
l’eau, les medicaments et Telectricite, depuis maintenant 
plus d’un rnois et vivent dans la peur constante d’etre 
totalement assiegees, et Faeces au 1,5 million de 
personnes qui se trouveraient dans les quartiers ouest de 
la ville demeure egalement extremement difficile. Selon 
Involution de la situation militaire, Tune ou l’autre des 
parties de la ville, ou les deux, pourraient etre assiegees. 

Plus tot dans le mois, j’ai souligne que l’ONU avait 
elabore un plan operationnel d’intervention d’urgence 
et etait prete a envoyer des cargaisons de fournitures 
necessaires pour la survie a Alep si Faeces etait accorde 
et la securite garantie. J’ai appele de maniere repetee 
a une pause dans les combats pour nous permettre 
d’assurer une voie de survie vers ceux qui en ont besoin. 
J’ai appele a un cessez-le-feu ou, au minimum, a une 
pause de 48 heures. Le Secretaire general a reitere ces 
appels, de meme que TEnvoye special, M. Staffan de 
Mistura, et d’autres, notamment le President du Comite 
international de la Croix-Rouge, M. Peter Maurer. 
Ce n’est pas une tactique de negociation - c’est ce 
qui s’impose pour donner confiance aux centaines de 
conducteurs de camions afin qu’ils reprennent le volant, 
chargent leurs cargaisons et commencent le trajet 
lent sur des routes crevees de trous d’obus, tout en se 
demandant si le tireur embusque va tirer, ou si un engin 
explosif improvise va les catapulter dans les airs. 


Je salue done Tannonce faite le 18 aout par la 
Federation de Russie a l’appui de l’appel a un cessez-le- 
feu de 48 heures. II est pour nous evident qu’une periode 
de temps plus courte ne nous permettrait pas de repondre 
correctement aux besoins aujourd’hui enormes, dans 
Test comme dans l’ouest d’Alep. Meme si cette annonce 
est encourageante, il ne saurait s’agir d’une offre d’une 
seule partie. Je n’ai cesse de dire que toute pause doit 
egalement comprendre des garanties de securite claires 
de la part de toutes les parties au conflit. Comme l’a dit 
Tautre jour le Ministre allemand des affaires etrangeres, 
M. Frank-Walter Steinmeier, « on ne peut avoir un 
cessez-le-feu unilateral »; l’ONU doit prendre la tete 
des operations, car Faeces humanitaire doit profiter 
a tous ceux qui en ont besoin, quels que soient leur 
identite et Tendroit ou ils se trouvent. Mon bureau et 
moi travaillons done avec toutes les parties pour nous 
efforcer de faire en sorte que, si Tannonce faite par la 
Federation de Russie donnait lieu a une pause generate, 
cela permette d’acheminer l’aide en toute securite a ceux 
qui en ont desesperement besoin et que nous puissions 
nous deplacer le plus rapidement possible. 

Nous continuons d’apporter un appui dans l’ouest 
d’Alep. Ce week-end, nous avons termine une evaluation 
d’un autre itineraire menant dans l’ouest d’Alep que les 
camions pourraient emprunter, suite a la fermeture de 
la principale artere menant a Alep depuis le sud. Le 
nouvel itineraire, qui contourne la ville a Test et conduit 
dans Test d’Alep depuis le nord, a ete declare praticable. 
Par cette voie, nous avons ete en mesure d’apporter une 
aide a ceux qui se trouvent a Alep, dans le cadre de nos 
programmes ordinaires, mais nous avons dans le meme 
temps achemine de maniere anticipee une aide dans 
l’ouest d’Alep en vue de son acheminement dans Test 
d’Alep. Nous avons les stocks, nous avons etabli la voie 
d’acces et sommes prets a envoyer 50 camions d’aide 
de l’ouest d’Alep dans Test de la ville, des que nous 
recevrons les garanties de securite necessaires. 

Nous nous appretons egalement a proceder au 
passage transfrontiere d’une aide vers Test d’Alep. Le plan 
ne sort pas vraiment de Tordinaire pour notre operation 
transfrontiere - elle utilise les memes dispositifs 
actuellement en place et les memes voies que celles qui 
avaient ete utilisees avant le 7 juillet, quand la route de 
Castello a ete coupee. Nous nous preparons a un premier 
mouvement qui enverrait 20 camions transportant des 
denrees alimentaires absolument necessaires dans Test 
d’Alep durant la premiere pause. Et cela serait fait a plus 
grande echelle, selon qu’il sera utile, pour les prochaines 
pauses, et comprendrait une nouvelle aide humanitaire en 
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fonction de 1’evaluation des besoins. Le plan permettrait 
le chargement d’articles controles par le Mecanisme de 
surveillance des Nations Unies qui scellerait ensuite 
les camions pour que toute manipulation puisse etre 
constatee a l’arrivee. Tous les camions porteraient des 
marques d’identification des Nations Unies. Une fois le 
feu vert donne, les camions franchiraient la frontiere 
pour passer en Syrie en empruntant les memes voies 
que cedes qui etaient utilisees avant le 7 juillet. Ils se 
deplaceraient le long de la route de Castello jusqu’a 
Test de la vide d’Alep pour se rendre directement dans 
les entrepots de nos partenaires. Une fois arrives aux 
entrepots, confirmation serait donnee qu’il n’y a pas 
eu de manipulation et les camions seraient descelles et 
l’aide dechargee. 

Comme je l’ai dit, nous sommes prets. Une fois 
que nous aurons le feu vert, nous pourrons commencer 
a acheminer l’aide dans un delai de 48 a 72 heures. Les 
plans sont en place, mais nous avons besoin que toutes 
les parties acceptent de nous laisser faire notre travail. 

C’est une course contre la montre, les combats 
faisant rage, et les cas signales d’hopitaux bombardes 
et d’ecoles demolies etant toujours plus revoltants. 
L’electricite est coupee, l’eau est rare et les deplacements 
sont limites. Les infrastructures civiles continuent d’etre 
la cible d’attaques incessantes, imposant un chatiment 
collectif a des centaines de milliers de civils. Ces 
attaques visent notamment d’innombrables hopitaux 
et installations medicales, a Alep et ailleurs. Les rares 
professionnels de sante qui restent sont soumis a rude 
epreuve et travaillent selon un systeme de roulement. La 
penurie de travailleurs sanitaires est encore aggravee 
par le fait que nombre de ces travailleurs sont dans 
l’incapacite de faire le trajet quotidien entre leur domicile 
et leur lieu de travail en raison de l’insecurite et des lignes 
de front changeantes. Au cours du seul mois de juillet, 
44 attaques auraient vise des installations medicales 
dans toute la Syrie, dont cinq des neuf hopitaux de Test 
d’Alep. D’autres attaques ciblant des hopitaux nous 
ont ete signalees ces dernieres semaines, notamment 
vendredi dernier, lors de la Journee mondiale de l’aide 
humanitaire. Dans la vide de Daraya assiegee, par 
exemple, le dernier hopital civil aurait ete touche par des 
bombardements et des attaques visant la zone. Dans la 
partie ouest d’Alep, un dispensaire mobile a ete attaque 
dans le quartier d’Al-Hamdaniya; cette structure est 
appuyee par l’UNICEF et assure des soins de sante aux 
personnes deplacees du complexe d’appartements 1070. 


Pour aider a mieux comprendre la situation, 
Medecins pour les droits de l’homme a reuni des elements 
confirmant 373 attaques contre 265 installations 
medicales depuis l’adoption de la resolution 2139 (2014). 
Les forces gouvernementales syriennes et leurs allies 
sont responsables de 336 attaques, les groupes armes 
non etatiques de 14, l’Etat islamique d’lraq et du Levant 
et le Front el-Nosra de 10, les forces de la coalition d’une 
et des forces non identifies de 12. Des barils d’explosifs 
ont ete employes dans 72 attaques au moins. D’apres 
Medecins pour les droits de l’homme, ces attaques ont 
cause la mort de 750 membres du personnel medical. 
De plus, ces chiffres n’incluent meme pas ceux de 
juin, juillet et aout, qui semblent etre les mois les plus 
meurtriers depuis le debut du conflit, il y a plus d’une 
demi-decennie. Fin juillet, par exemple, des frappes 
aeriennes ont touche a de nombreuses reprises l’hopital 
El-Hakim. D’apres les informations reques, un bebe 
de 2 jours serait decede dans sa couveuse suite aux 
interruptions de l’alimentation en oxygene provoquees 
par l’attaque. Trois autres bebes seraient morts le 
lendemain en raison de problemes respiratoires causes 
par les retombees des bombardements. C’est abominable 
et impardonnable. 

Je vais maintenant passer aux operations 
interorganisations menees dans des localites assiegees, 
difficiles d’acces ou prioritaires situees au-dela des 
lignes de front. Des progres ont ete faits cette annee, avec 
un acces a 1 275 750 personnes au total se trouvant dans 
des localites assiegees, difficiles d’acces et prioritaires. 
Comme je l’ai signale au Conseil le mois dernier, nous 
avons pu acheminer de l’aide a chaque localite assiegee 
au moins une fois, atteignant ainsi 401 650 personnes 
sur les 590200 vivant dans ces localites, y compris 
grace a pres de 100 parachutages dans la ville de Dei'r 
ez-Zor depuis le 10 avril. Des progres importants ont 
ete accomplis s’agissant des autorisations accordees 
par le Gouvernement syrien au plan de convois 
interorganisations de juillet, le feu vert ayant ete donne 
pour 34 localites sur 35, y compris toutes les zones 
assiegees comprises dans la demande. De plus, a la 
suite du dernier expose en date que j’ai presente dans le 
cadre d’une seance du Conseil, le 25 juillet, nous avons 
reussi a deployer, au cours des derniers jours du mois, 
un certain nombre de convois interorganisations a Hajeb 
et Banan ainsi qu’a Talbisse, Rastan et Houle, atteignant 
plus de 270 000 personnes ayant besoin d’aide. 

Cela etant dit, comme j’en ai informe le Conseil 
le 9 aout, il semblerait malheureusement que nous 
ayons une nouvelle fois enclenche la marche arriere. 
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De fait, le 19 juillet, l’ONU a presente aux autorites 
syriennes son plan de convois interinstitutions pour 
le mois d’aout, lequel incluait 24 demandes d’acces 
a 32 sites, y compris toutes les zones assiegees, dans 
le but d’atteindre 991 050 personnes, dont 523 550 dans 
des zones difficiles d’acces et 467 500 dans des zones 
assiegees. Dans leur reponse - attendue le 28 juillet 
mais reque le 3 aout et modifiee deux fois par la 
suite -, les autorites syriennes ont affirme que l’ONU 
et ses partenaires pourraient livrer une assistance 
multisectorielle a 505 750 personnes, sur les 991 050 sur 
lesquelles portaient la demande, dans 23 des 32 sites 
requis a l’origine. Les autorites syriennes ont egalement 
demande que 41 autres sites soient desservis en aout, en 
dehors du plan. 

Globalement, l’ONU s’est vu refuser faeces a 
plus de 50% des beneficiaires requis, dont des localites 
telles que Daraya et le sous-district de Kafr Batna, dans 
le gouvernorat de Rif-Damas, ainsi que l’est d’Alep. 
Alors meme qu’elles ont ete approuvees dans le cadre du 
plan pour aout, les quatre localites sur lesquelles porte 
l’Accord de cessez-le-feu - Madaya, Zabadani, Fouaa et 
Kafraya - n’ont pas requ d’assistance des Nations Unies 
depuis le 30 avril 2016 a cause des tensions existant entre 
les parties a l’Accord, lesquelles tensions sont attisees 
par d’intenses bombardements aeriens a Edleb et des tirs 
d’artillerie sur Fouaa et Kafraya. En outre, les situations 
de conflit declare et d’insecurite ailleurs, ainsi que les 
nombreux retards subis dans l’obtention des lettres de 
facilitation necessaires pour charger les camions et 
mettre en route les convois ont entrave la capacite a 
atteindre d’autres localites ces dernieres semaines. 

En consequence, aucun convoi interinstitutions n’a 
ete deplace en aout; pas un seul. Nous voici a une semaine 
du mois de septembre, et nous avons deja presente le 
plan du convoi interinstitutions pour le mois prochain. 
Ce plan, qui a ete soumis aux autorites syriennes hier, 
vise a atteindre 1,19 million de personnes dans le besoin 
dans 34 zones assiegees ou difficiles d’acces ou dans des 
secteurs prioritaires situes au-dela des lignes de front. 
Nous attendons une reponse des autorites syriennes 
aux environs du 30 aout, conformement au processus 
d’examen convenu. 

L’ONU a appele de nombreuses fois, au cours 
des semaines et mois recents, a l’evacuation medicale 
des personnes en situation d’urgence de toutes les 
zones assiegees, en particulier des villes assiegees 
de Fouaa, Kafraya, Madaya et Zabadani, ou plus 
de 62 000 personnes vivent encore en etat de siege. Je 


me felicite des informations reques vendredi et ce week¬ 
end, selon lesquelles le Croissant-Rouge arabe syrien 
a evacue de Fouaa et de Madaya 39 personnes, dont 
des enfants, qui avaient besoin d’assistance medicale 
urgente. Ces evacuations font suite a celle d’une fille 
de 10 ans de Madaya, le 13 aout, et a l’evacuation tres 
mediatisee de jumeaux siamois de la Ghouta orientale, 
le 12 aout. Ces evacuations n’auraient pas ete possibles 
sans l’approbation des autorites syriennes. 

Si je tiens a exprimer ma gratitude a toutes les 
personnes qui ont participe a cette operation, des 
actions du meme type sont necessaires pour evacuer 
tous les Syriens qui ont besoin d’une assistance 
medicale. Comme je l’ai dit a maintes reprises 
auparavant, les evacuations medicales n’ont rien a 
voir avec la politique ou avec un avantage militaire : 
elles relevent de l’humanite la plus fondamentale. 
Elies doivent etre immediatement possibles partout 
ou elles sont necessaires. Cela s’applique egalement a 
l’acheminement d’aide humanitaire et medicale vers les 
localites assiegees, en particulier les quatre localites 
sur lesquelles porte l’Accord de cessez-le-feu, qui n’ont 
requ aucune assistance des Nations Unies depuis plus 
de 110 jours. 

Nous sommes face a la crise la plus grave de 
notre epoque, et c’est tout dire, etant donne ce qui se 
passe au Yemen, au Soudan du Sud, dans le Bassin 
du lac Tchad, en Iraq et en Afghanistan, sans meme 
tenir compte des situations qui ne decoulent pas d’un 
conflit provoque par l’homme, comme les catastrophes 
naturelles survenues aux Philippines, au Nepal, aux 
Fidji ou en Equateur. Le peuple syrien est confronte 
a des assauts de violence indicible. Les rapports sont 
interminables : barils d’explosifs, canons de l’enfer, 
armes a sous-munitions, armes chimiques, grenades 
incendiaires, napalm, attentats-suicide a la bombe, 
tirs de mortiers et de roquettes, tireurs embusques, 
bombardements d’ecoles, d’hopitaux et de quartiers 
residentiels civils, viols, detentions illegales, torture, 
recrutement d’enfants, siege de villes entieres, recours 
delibere a l’affamement pour tuer. Alors qu’il suffit d’un 
stylo, un simple stylo, pour permettre a la nourriture de 
parvenir aux populations. II est effrayant de penser que 
ces actes et ce degre de souffrances aient pu etre toleres, 
et qu’on n’y a oppose qu’une ingerence internationale 
limitee. 

Alors, maintenant que les attaques sur des 
hopitaux sont devenues la norme, maintenant que les 
sieges dignes du Moyen-Age infliges a des villes et 
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quartiers entiers sont devenus une realite permanente 
pour des centaines de milliers de personnes, le Conseil 
ne saurait retourner le regard. II doit agir et veiller a 
l’application integrate de toutes ses resolutions. Car tant 
que Fimpunite prevaudra, l’ampleur sans precedent de 
ces exactions et violations ne diminuera tout simplement 
pas. 

A Alep, nous risquons d’assister a une catastrophe 
humanitaire sans equivalent depuis les cinq annees de 
bain de sang et de carnage que dure le conflit syrien. 
Une fois encore, je ne soulignerais jamais assez la 
necessite que toutes les parties enterinent et appliquent 
une treve des combats de 48 heures, pour permettre 
un acces humanitaire sur et soutenu a toutes les zones 
d’Alep. J’exhorte toutes les parties au conflit a tenir 
compte de l’appel a cesser la violence sous toutes ses 
formes, en tout premier lieu dans l’interet du peuple 
syrien. J’exhorte tous les Etats Membres, tous les 
Etats Membres ayant une influence sur les parties, 
tous les membres du Conseil, tous les membres du 
Groupe international de soutien pour la Syrie (GISS), 
et en particular les deux copresidents du GISS que sont 
les Etats-Unis et la Federation de Russie, a parvenir 
rapidement a un accord sur les garanties de securite et 
les modalites operationnelles d’un cessez-le-feu a Alep 
et ailleurs. Non seulement un tel accord apaiserait les 
souffrances du peuple syrien, mais il pourrait egalement 
permettre la creation d’un environnement plus propice a 
la reprise des pourparlers entre Syriens. 

Avant de conclure aujourd’hui, je voudrais 
faire une derniere observation. Le Coordonnateur 
resident et Coordonnateur de Faction humanitaire des 
Nations Unies pour la Republique arabe syrienne, 
Yacoub El Hillo, a quitte Damas aujourd’hui, au terme 
de trois annees a Fun des postes les plus difficiles et 
les plus dangereux qui existent au sein de l’ONU. Ses 
efforts inlassables, son courage et ses exceptionnelles 
competences diplomatiques ont sauve d’innombrables 
vies. II n’est pas uniquement un humanitaire exemplaire, 
mais il a aussi ete le socle de notre reponse humanitaire 
en Syrie, sur lequel de nombreux autres acteurs ont ete 
en mesure de faire fond. Je voudrais profiter de cette 
occasion pour le remercier sincerement, au nom de 
l’ensemble du systeme des Nations Unies et de l’ensemble 
de l’ecosysteme humanitaire, de tout ce qu’il a accompli. 
Nous devons au peuple syrien qu’il a desservi et sauve 
de faire vivre l’esprit et la pratique de la bravoure et du 
professionnalisme qu’il nous legue. 


Enfin, je ne vais pas faire semblant : je suis en 
colere. Je suis tres en colere. En tant que principal 
responsable de Faction humanitaire des Nations Unies, 
je me dois de dire que l’impitoyable carnage en Syrie 
a depuis longtemps depasse le cynisme pour entrer 
dans le domaine du peche. Ce qu’il se passe aujourd’hui 
a Alep comme dans toute la Syrie ces cinq dernieres 
annees va a l’encontre de chacune des fibres morales 
de l’etre humain face aux souffrances endurees par 
d’autres etres humains, tandis que tous les Syriens sont 
pris au piege de ce cataclysme sans fin. C’est l’echec 
de la politique, et c’est notre echec a tous; et tous les 
membres du Conseil de securite le savent, precisement 
parce qu’ils sont membres du Conseil. Alors, Monsieur 
le President, le moment est venu - maintenant - de 
mettre nos divergences de vue de cote, et de nous reunir 
pour mettre un terme definitif a cette honte humanitaire 
qui nous souille tous. 

Le President (parle en anglais ) : Je remercie 
M. O’Brien de son expose. 

Je donne a present la parole aux membres du 
Conseil. 

M me Schwalger (Nouvelle-Zelande) {parle 
en anglais) : Je remercie le Secretaire general adjoint 
O’Brien de son expose. Je tiens a l’assurer que nous nous 
souvenons de Khaled Omar Harrah. Nous nous souvenons 
et nous saluons tous les agents humanitaires et tous ceux 
qui ont participe a des missions de sauvetage, et qui ont 
mis leur vie en jeu tandis qu’ils s’efforqaient de sauver 
et de soutenir des civils innocents, en Syrie comme 
ailleurs. Nous demandons egalement a M. O’Brien de 
transmettre a Yacoub El Hillo nos remerciements pour 
les efforts desinteresses et inlassables qu’il a deployes 
en Syrie. 

Bouleversees par la situation humanitaire 
horrifiante qui regne en Syrie et par la catastrophe 
humanitaire imminente qui menace Alep, la Nouvelle- 
Zelande, l’Egypte et l’Espagne, redacteurs des textes 
concernant la situation humanitaire en Syrie, se 
sont senties obligees de prendre la parole a la seance 
publique de ce jour. Nous avons pense qu’il etait 
important d’appeler ici, en public, toutes les parties 
concernees a prendre des mesures pour ameliorer la 
situation humanitaire, premierement en permettant un 
acces humanitaire immediat, sans entrave et total a 
toutes les regions de Syrie; deuxiemement, en levant 
immediatement tous les sieges; troisiemement, en 
instaurant des pauses veritables dans les combats 
pour faire en sorte que l’acheminement regulier de 
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fournitures humanitaires vers Alep puisse commencer 
en toute securite et effectivement, soit par les frontieres 
ou a travers les lignes de front; et, enfin, en veillant a ce 
que toutes les initiatives respectent le droit international 
humanitaire et les principes humanitaires. 

Nous prenons acte du fait que la Russie est 
favorable a l’instauration de treves humanitaires 
de 48 heures et esperons vivement qu’elle travaillera 
avec l’ONU et d’autres parties prenantes pour garantir 
leur plein respect, conformement au droit international 
humanitaire, comme l’a demande ce matin le Secretaire 
general adjoint O’Brien. 

Le terrorisme, sous toutes ses formes et dans 
toutes ses manifestations, est criminel et injustifiable. 
Daech et le Front el-Nosra, qui se fait appeler depuis peu 
Front de la conquete du Levant, sont consideres par le 
Conseil de securite comme des organisations terroristes. 
La communaute internationale doit tout mettre en oeuvre 
pour empecher tout appui materiel ou financier de 
parvenir a ces groupes et decourager toutes les parties a 
la cessation des hostilites de collaborer dans les combats 
avec ces groupes. 

Nous condamnons vigoureusement les attaques 
repetees qui continuent de viser les installations et le 
personnel sanitaires. Toutes les parties doivent respecter 
la neutralite du corps medical. La situation humanitaire 
va continuer a se deteriorer en l’absence d’une solution 
politique. Nous reaffirmons notre appui au processus 
dirige par les Syriens et facilite par l’ONU, qui prevoit 
entre autres des negociations officielles sur un processus 
de transition politique. 

Nous avions espere pouvoir nous mettre d’accord 
sur un projet de declaration a la presse reprenant les 
points que je viens de souligner, et nous sommes dequs et 
frustres qu’il n’ait pas pu en etre ainsi. II est decevant de 
voir que nous ne sommes pas capables de nous entendre 
sur une reaction a la situation humanitaire effroyable qui 
regne dans toute la Syrie et a la catastrophe humanitaire 
qui se profile a Alep. Le Conseil doit faire mieux. C’est 
le moins que les civils innocents en Syrie sont en droit 
d’attendre de nous. 

M. Rycroft (Royaume-Uni) {parle en anglais) : 
Je remercie M. Stephen O’Brien ainsi que tous les 
travailleurs humanitaires qui essayent de faire leur 
travail du mieux qu’ils peuvent a Alep et dans le reste 
de la Syrie. 

Mois apres mois, nous nous reunissons dans cette 
salle et nous avons systematiquement tendance a reduire 


la situation en Syrie a de simples statistiques, comme 
par exemple 400 000 tues, plus de deux millions de 
personnes blessees, et bien davantage encore forcees a 
fuir. Un chiffre que l’on entend guere a propos de la Syrie 
est zero. C’est pourtant sur ce chiffre que je voudrais 
m’arreter tout particulierement aujourd’hui. C’est en 
effet le nombre exact de convois d’aide humanitaire 
parvenus dans les zones assiegees et difficiles d’acces 
en Syrie ce mois-ci. 

En depit de toutes les fois ou nous nous sommes 
reunis ici dans le confort de cette salle et bien que 
nous soyons convenus qu’il fallait absolument que 
l’assistance humanitaire parvienne a ceux qui en ont 
besoin, aucune caisse de nourriture n’est parvenue a 
Alep; aucune fourniture medicale n’a pu etre acheminee 
pour reconstituer les stocks des hopitaux de fortune ou 
sont soignes les civils. Comme le rapport du Secretaire 
general (S/2016/714) l’indique clairement, quatre de ces 
hopitaux ainsi que la banque centrale de sang ont ete 
touches par des frappes aeriennes dans l’est de la ville 
d’Alep les 23 et 24 juillet. II n’existe aucune justification 
a ces attaques. Ces installations sont soit directement 
prises pour cible, soit les frappes aeriennes sont menees 
au mepris delibere des civils qui se trouvent sur place. 
Dans les deux cas, un tel scenario est inexcusable. 

Et pourtant, il y a pire encore. L’organisation 
Human Rights Watch a indique la semaine derniere que 
la campagne aerienne menee conjointement par la Syrie 
et la Russie avait viole le droit international en larguant 
des munitions incendiaires sur des zones civiles. Une 
seule fois suffirait a etre inadmissible, mais le rapport 
parle de largages effectues au rythme en moyenne de 
deux par semaine pendant plus de deux mois. Ces armes 
n’ont aucune place dans une guerre, quelle qu’elle soit, 
et les zones urbaines syriennes ne font certainement 
pas exception. Je demande a la Russie de mettre fin a 
l’utilisation de ces armes dans le cadre de cette campagne 
aerienne et d’user de son influence sur le regime pour 
faire cesser les attaques contre les civils. 

La liste des armes odieuses employees en Syrie 
ne s’arrete malheureusement pas la. Plus de six mois 
apres la destruction des stocks d’armes chimiques 
declares en Syrie, les informations qui nous parviennent 
ces derniers temps tendent a indiquer que de nouvelles 
attaques au gaz de chlore ont ete commises a Edleb 
et Alep. Y-a-t-il maniere plus ignoble de marquer le 
troisieme anniversaire de l’attaque au chlore dans la 
Ghouta? C’est pourquoi nous devons tous dire les choses 
clairement : l’utilisation de ces armes est revoltante et 
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nous condamnons categoriquement ceux qui larguent 
de telles armes. Dans le courant de cette semaine, nous 
aurons la possibilite d’avoir un panorama plus complet 
de la situation, lorsque nous recevrons le rapport du 
Mecanisme d’enquete conjoint de l’Organisation pour 
l’interdiction des armes chimiques et de 1’Organisation 
des Nations Unies. Le Conseil doit etre pret a reagir de 
faqon energique a ce rapport, quelles qu’en soient les 
conclusions. 

Toutes les horreurs que je viens de decrire sont 
la realite de la vie aujourd’hui en Syrie et a Alep. Ceux 
qui commettent ces horreurs ont la responsabilite de 
changer cette realite, et pourtant ils ne temoignent 
d’aucune volonte de le faire. Qu’il me soit permis de leur 
dire clairement ce qu’ils doivent faire. Premierement, ils 
doivent arreter les bombardements, arreter les attaques 
aveugles contre les installations medicales et les civils. 
Deuxiemement, ils doivent garantir Faeces sur et 
durable des organismes humanitaires. Troisiemement, 
ils doivent reprendre les pourparlers politiques. C’est 
aussi simple que cela. 

L’ONU demande l’instauration d’une treve 
de 48 heures chaque semaine pour acheminer de 
l’aide a Alep, en guise de premier pas. Nous appuyons 
pleinement cette demande, car elle pourrait permettre 
a ceux qui ont desesperement besoin d’une evacuation 
medicale de recevoir des soins. Et, la Russie ayant 
indique qu’elle etait favorable a cette initiative, j’espere 
que nous pourrons tous nous entendre sur ce point. 
J’espere aussi que nous pourrons tous nous entendre 
sur ce que viennent de proposer la Nouvelle-Zelande, 
l’Espagne et l’Egypte. Je l’espere de tout cceur. 

J’ai commence mon intervention en citant quelques 
statistiques, mais parfois les statistiques ne parviennent 
pas a rendre la realite des effets du conflit sur les etres 
humains. Quiconque a suivi les reseaux sociaux ou 
regarde les actualites cette semaine connait le nom et 
le visage d’Omran Daqneesh, ce petit garqon hebete, 
couvert de sang et terrifie assis dans une ambulance 
alors qu’il venait d’echapper de peu a la mort. Comme 
Stephen O’Brien nous l’a rappele, son frere et des 
centaines de milliers d’autres Syriens n’ont pas eu cette 
chance. Omran est devenu le visage du conflit syrien 
pour des millions de personnes a travers le monde. Mais 
nous ne devons pas oublier qu’il y a 13,5 millions de 
visages en Syrie comme le sien; les visages d’hommes, 
de femmes et d’enfants qui ont desesperement besoin 
d’une assistance humanitaire. Nous pouvons contribuer a 
ce que cette assistance leur parvienne. Le Royaume-Uni 


est pret a prendre ses responsabilites a cet egard et 
implore chacun d’entre nous ici de faire de meme. 

M. Lamek (France) : Je voudrais moi aussi 
commencer par remercier Stephen O’Brien pour son 
dernier rapport (S/2016/714) et son expose de ce matin. 

Le Conseil se reunit en seance publique pour 
que la situation humanitaire en Syrie reqoive l’attention 
qu’elle merite. Or le constat dresse est accablant. A 
Alep, 250 000 personnes sont face a ce que le Secretaire 
general decrit comme une catastrophe humanitaire sans 
precedent. Les civils subissent des bombardements 
aeriens incessants. En outre, des attaques a l’arme 
chimique ont ete documentees a Alep le 10 aout, apres 
l’avoir egalement ete a Saraqeb neuf jours auparavant. II 
s’agirait d’une violation de la resolution 2118 (2013) et 
d’une nouvelle attaque contre des civils constitutive de 
crime de guerre. 

II y a trois ans, presque jour pour jour, le regime 
de Bashar Al-Assad massacrait plus de 1000 civils 
en utilisant des armes chimiques dans la Ghouta. Je 
voudrais profiter de ce terrible anniversaire pour redire 
la determination de la France a ce que ce crime ne soit 
ni oublie, ni impuni. 

Alep rejoint la liste des villes assiegees par 
le regime et ses allies avec les memes methodes. En 
fevrier dernier, un espoir avait surgi avec la cessation 
des hostilites. Le regime cherche a l’aneantir. II n’a 
en realite jamais renonce a precipiter la ville dans un 
chaos humanitaire d’une ampleur inedite. De fait, 
il est aujourd’hui clair que son accord a la cessation 
des hostilites ne faisait que dissimuler une strategie 
exclusivement militaire. Alep ne doit pas etre la nouvelle 
Homs. C’est la responsabilite du Conseil de securite que 
d’enrayer la logique militaire aujourd’hui a l’oeuvre. 

Ailleurs en Syrie, la situation n’est pas plus 
soutenable. Alors que les bombardements sont 
incessants, les Syriens tentent de survivre sous les 
bombes. L’acces humanitaire continue d’etre entrave 
a Deraa, Daraya, a Madaya, mettant en danger la vie 
de centaines de milliers de civils. Comme le Secretaire 
general adjoint O’Brien l’a rappele, le plan humanitaire 
de l’ONU pour le mois d’aout est un echec grave. Le 
rapport est tout aussi decevant s’agissant du mois de 
juillet, puisque moins de la moitie de la population 
assiegee a pu recevoir de l’aide alimentaire, alors que 
des fournitures medicales ont continue d’etre retirees 
des convois par le regime syrien. Les civils syriens 
manquent de tout, et les responsabilites sont connues. 
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Or, que s’est-il passe? Le 22 decembre 2015, le 
Conseil de securite adoptait la resolution 2258 (2015) 
exigeant que 

« toutes les parties, en particular les autorites 
syriennes, s’acquittent sans delai des obligations 
que leur impose le droit international, notamment, 
selon les cas, le droit international humanitaire 
et le droit international des droits de l’homme » 
(resolution 2258, par. 1). 

Depuis, la brutalite, apres une breve interruption, a a 
nouveau monte d’un cran. Le 4 mai, apres la reprise des 
hostilites par le regime et ses allies, nous avions organise 
avec la delegation britannique une seance publique 
sur Alep (voir S/PV.7687) pour appeler au respect 
des exigences du Conseil sur le volet humanitaire, 
et, notamment, a ce que les attaques contre les civils 
cessent et que le calendrier agree par le Conseil, dans la 
resolution 2254 (2015), soit respecte. 

Mais aucun de ces engagements ne s’est concretise. 
Nous sommes en marche arriere, comme l’a dit tout a 
l’heure M. O’Brien. Les bombardements acharnes se sont 
poursuivis, l’acces humanitaire a ete continuellement 
denie aux villes assiegees, et la perspective de la 
mise en place d’une autorite de transition le l er aout 
a ete rayee d’un trait de plume par les operations du 
regime, appuyees par ses allies. Le drame d’Alep a ete 
amplement decrit lors de la seance publique au format 
Arria le 8 aout. Le recit poignant de la journaliste de 
CNN, Clarissa Ward, les interventions des medecins 
d’Alep, ont attire l’attention sur la pratique scandaleuse 
de cibler des installations medicates. Comme l’a rappele 
M. O’Brien, Khaled Harrah, des Casques blancs, est 
mort quelques jours apres, et je voudrais ici moi-meme 
lui rendre hommage, ainsi qu’a tous les travailleurs 
humanitaires. 

Les negociations a Geneve sur les termes d’une 
treve a Alep doivent desormais aboutir. Le droit 
international humanitaire et les principes de Faction 
humanitaire ne sont pas negociables. L’instauration 
de pauses humanitaires hebdomadaires est un strict 
minimum requis, qui aurait d’ailleurs du etre mis en 
oeuvre beaucoup plus tot. Mais il faut surtout le respect 
de Fun des droits les plus fondamentaux en situation de 
conflit arme : un acces humanitaire sur, complet, sans 
entrave, sans conditions, a Alep comme dans toute la 
Syrie, pour toutes les personnes qui en ont besoin. 

De la meme maniere, la cessation durable des 
hostilites est essentielle et urgente a l’echelle du pays. 


Les privations de leurs droits et de toute protection 
nourrissent le terreau d’une radicalisation des 
populations. Nous devons casser cette spirale, qui a cause 
trop de souffrances. Seule une cessation des hostilites 
permettra des negociations politiques credibles. Nous 
rappelons qu’il n’y aura pas de solution militaire a ce 
conflit, et que seule une solution politique permettra de 
ramener la stabilite et de tarir durablement la source de 
la radicalisation. La France appelle a nouveau a la mise 
en place, comme le demande la resolution 2254 (2015), 
d’un 

« processus politique ouvert, conduit par les 
Syriens, repondant aux aspirations legitimes 
du peuple syrien et mene dans la perspective 
de l’application integrate des dispositions du 
Communique de Geneve du 30 juin 2012 » 
(resolution 2254 (2015), cinquieme alinea du 
preambule). 

La France insiste encore pour que les soutiens du regime 
ceuvrent dans le sens des engagements collectivement 
pris dans cette enceinte. 

M me Carrion (Uruguay) ( parle en espagnol ) : 
Je remercie le Secretaire general adjoint aux affaires 
humanitaires, M. O’Brien, de son expose. 

Vendredi dernier, le 19 aout, on celebrait la 
Journee mondiale de l’aide humanitaire, et a ce titre, 
ma delegation tient a saluer les vaillants efforts et le 
sacrifice personnel consentis par chacun des milliers 
de travailleurs humanitaires, autour du monde, qui 
mettent leur vie en danger au quotidien pour aider ceux 
qui en ont besoin. Aujourd’hui, ce sont 130 millions 
de personnes qui ont besoin de cette assistance, dont 
plusieurs millions rien qu’en Syrie. Ce sont la des 
chiffres terribles, derriere lesquels se cachent des 
tragedies personnelles sans visage. A l’occasion, il y 
a, toutefois, des exceptions. Le cas de ce petit garqon 
syrien, Aylan Kurdi, mort noye sur les cotes turques 
alors qu’il essayait d’echapper avec sa famille a l’horreur 
du conflit syrien, a emu le monde entier l’annee passee. 
Et, il y a quelques jours seulement, la photo du petit 
Omran Daqneesh, ce petit enfant de cinq ans attendant 
assis dans une ambulance, a Alep, que l’on s’occupe de 
ses blessures, nous a une fois de plus fait fremir. L’image 
nous conduit a nous demander si son expression denote 
de l’indifference face a l’horreur a laquelle il est habitue 
ou si son visage, encore en etat de commotion, nous 
indique qu’il se demande pourquoi, depuis qu’il est ne, 
sa vie est marquee par la guerre et la mort. 
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Ce dernier episode en date nous amene a 
reflechir egalement sur Fimportante et courageuse tache 
qu’accomplissent les medecins et le reste du personnel 
humanitaire afin de sauver des vies comme cede de cet 
enfant, dans des temps ou l’exercice d’une profession 
si noble ou le fait de se trouver dans un hopital en 
Syrie signifie desormais etre la cible d’attaques et de 
bombardements, quand ce devrait etre tout le contraire 
en vertu de la protection speciale que les regies 
internationales leur reservent. Comment pouvons-nous 
expliquer que quatre bebes de quelques jours a peine 
soient morts en consequence des dernieres attaques? 
Pareilles aberrations n’ont-elles pas de limites? 

C’est pourquoi l’Uruguay a trouve des plus 
interessantes les recommandations du Secretaire general 
en vue de la mise en oeuvre de la resolution 2286 (2016) et 
condamne energiquement les attaques perpetrees contre 
les installations et le personnel medical et soignant en 
Syrie, quels qu’en soient les responsables. 

Ces deux cas ne sont qu’un infime echantillon 
de la catastrophe que vit le peuple syrien depuis plus 
de cinq ans. Leur retentissement massif aussi bien que 
leur symbolisme immediat devraient nous faire reflechir 
sur la responsabilite qui pese sur nos epaules, de tacher 
de trouver des solutions qui permettent d’arreter 
immediatement cette guerre, qui est indubitablement la 
pire catastrophe humanitaire du XXI e siecle. 

En juillet, le groupe arme d’opposition des 
Bataillons Noureddine Zanki a decapite un enfant 
palestinien, dans un acte barbare que nous avons 
condamne sur le champ. Le jour suivant, ce meme groupe 
a publie un communique reconnaissant que certains 
de ses membres etaient les auteurs de cette atrocite et 
qu’un comite disciplinaire interne allait enqueter sur les 
faits. Est-ce la la responsabilite et la justice que nous 
reclamons? 

L’Uruguay considere que l’Envoye special du 
Secretaire general pour la Syrie, Staffan de Mistura, 
a precede correctement en suspendant, jeudi dernier, 
en signe patent de protestation, la reunion de l’equipe 
speciale du Groupe international de soutien pour la 
Syrie chargee de Faeces humanitaire, et en pressant 
toutes les parties d’accepter d’instaurer les pauses 
humanitaires hebdomadaires de 48 heures demandees a 
maintes reprises par le Bureau de la coordination des 
affaires humanitaires, or, regrettablement, les camions 
continuent d’attendre qu’on les autorise a entrer. Selon 
les mots de M. de Mistura, durant le mois d’aout,« pas un 
seul convoi humanitaire n’est parvenu en un mois dans 


les zones assiegees ». Nous ne voyons et n’entendons que 
combats, offensives, contre-offensives, roquettes, barils 
d’explosifs, mortiers, canons, napalm, gaz au chlore, 
francs-tireurs, bombardements aeriens et attentats 
suicides. C’est un echec manifeste de la communaute 
internationale, et en particulier du Conseil, que de ne pas 
avoir pu apporter aux organismes humanitaires l’appui 
dont ils ont besoin pour mettre a execution la proposition 
des pauses humanitaires, alors que la majorite d’entre 
nous ici avaient donne leur appui a cette initiative. 

Nous reaffirmons notre ferine appui a la treve 
demandee et nous lanqons de nouveau un appel a ceux 
qui prennent directement part au conflit ou qui ont 
une influence sur les parties, afin qu’ils exercent cette 
influence de fafon responsable pour permettre l’arrivee 
immediate d’une aide humanitaire d’importance vitale 
pour la survie de milliers de personnes prises au piege 
des combats, tant a Alep que dans d’autres localites. 
De meme, il faut de nouveaux accords pour relancer et 
renforcer la cessation des hostilites dans tout le territoire 
syrien, afin de reduire notablement le niveau de violence 
et de creer un climat plus propice aux livraisons 
humanitaires et a la reprise du processus politique. 

Enfin, l’Uruguay souhaite souligner une fois de 
plus le caractere urgent d’une reprise des pourparlers 
entre les parties qui permette de conduire a une transition 
politique, car il est convaincu que c’est la seule faqon de 
trouver une solution durable au conflit, conformement 
aux dispositions des resolutions 2254 (2015) 

et 2268 (2016) du Conseil. A cet egard, nous exprimons 
une fois de plus notre appui total a l’Envoye special dans 
les efforts qu’il deploie pour convier les parties, dans les 
plus brefs delais, a un nouveau cycle de negociations. 

Le temps passe. Ne faisons pas en sorte que le 
peuple syrien, eprouve par des annees de souffrance, en 
arrive a croire que l’ONU et le Conseil de securite Font 
completement abandonne. 

M. Gonzalez de Linares Palou (Espagne) (jparle 
en espagnol ) : Je tiens a remercier M. Stephen O’Brien 
des informations qu’il nous a fournies et je souscris a la 
declaration de la representante de la Nouvelle-Zelande 
qui, comme elle Fa dit elle-meme, s’exprimait au nom 
des trois delegations « redactrices » pour la situation 
humanitaire en Syrie. 

Nous convenons sans reserve qu’il faut veiller 
de toute urgence a ce que la population civile, tant a 
Alep que dans le reste du pays, reqoive la protection et 
l’assistance necessaires d’acteurs impartiaux, dans le 
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respect rigoureux des principes humanitaires et sous 
l’egide de l’ONU. Bien entendu, les attaques ciblant les 
infrastructures civiles - ecoles, camps de personnes 
deplacees, hopitaux - et le personnel medical doivent 
cesser immediatement, et il faut garantir aux populations 
qui en ont besoin, et comme nous l’avons etabli dans 
la resolution 2286 (2016), un acces immediat et sans 
restriction aux fournitures medicales et chirurgicales. 
Nous formons l’espoir que les recommandations 
preparees par le Secretaire general sur la protection des 
installations et du personnel sanitaires permettront de 
mettre fin au plus tot a ces attaques. 

La situation sur le terrain reste extremement 
grave, comme l’indique le Secretaire general dans son 
dernier rapport mensuel (S/2016/714) sur le respect 
des obligations humanitaires dans les conflits. II n’y a 
presque pas de mots pour exprimer les souffrances du 
peuple syrien. Dans son rapport, le Secretaire general 
rappelle la necessity imperieuse d’instaurer une pause 
humanitaire de 48 heures a Alep, et de garantir un 
acces humanitaire sur et durable a cette ville. Nous 
nous felicitons qu’a la reunion du Groupe de travail 
de Geneve, tenue le 18 aout, les deux copresidents du 
Groupe international de soutien pour la Syrie aient 
convenu d’appuyer l’initiative de l’Envoye special, M. de 
Mistura, visant a instaurer une pause humanitaire d’au 
moins 48 heures. 

II est de la plus haute importance que cette pause 
se concretise sur le terrain et qu’elle soit hebdomadaire, 
afin que les travailleurs humanitaires et le personnel 
medical aient acces a la population civile, puissent l’aider 
et, si necessaire, faciliter son evacuation volontaire, 
dans les conditions requises de securite et de neutralite. 
II importe egalement de remettre sur pied les systemes 
extremement necessaires d’approvisionnement en eau 
et d’electricite. Ainsi, nous exhortons les copresidents 
et tous les Etats influents a deployer tous les efforts 
necessaires, a ne pas laisser passer cette occasion et 
a veiller a ce que les parties respectent le cessez-le- 
feu et autorisent faeces humanitaire a la population 
conformement aux obligations que leur impose le droit 
international. 

Enfin, nous esperons que les parties reprendront 
rapidement les negociations afin d’essayer de 
mettre fin au conflit dans les termes definis par la 
resolution 2254 (2015). S’il ne faut pas oublier que les 
obligations incombant aux parties au regard du droit 
international humanitaire sont independantes de toute 
autre consideration, il n’en reste pas moins vrai que nous 


devons continuer a ceuvrer avec force au respect de la 
resolution 2254 (2015). 

Nous continuerons, quant a nous, a appuyer le 
travail des copresidents du Groupe international de 
soutien pour la Syrie par des propositions concretes, 
comme nous l’avons fait jusqu’a present. 

M. Vitrenko (Ukraine) (parle en anglais) : 
Je tiens d’emblee a remercier le Secretaire general 
adjoint O’Brien pour son expose detaille, comme 
a l’accoutumee, et emouvant. Il peut compter sur 
notre plein appui en faveur d’une pause humanitaire 
de 48 heures en Syrie. 

Mais avant de passer au vif du sujet, je souhaite 
condamner dans les termes les plus vifs les attaques 
terroristes commises recemment a Gaziantep et 
exprimer les tres sinceres condoleances de l’Ukraine et 
sa solidarite au peuple et au Gouvernement turcs. 

Les dernieres nouvelles sur la question qui nous 
occupe aujourd’hui ne laissent, comme c’est toujours le 
cas, que peu de place a l’optimisme. Nous continuons 
de voir le meme defile d’horreurs et de violations des 
engagements pris. L’image de Omran Daqneesh, un petit 
garqon d’Alep, qui a reussi a echapper a la mort, malgre 
les pluies d’obus et de bombes qu’auraient larguees les 
forces conjuguees de la Syrie et de la Russie, continuera 
de nous hanter tous, signe de notre echec collectif a 
ramener la paix en Syrie et a empecher la tragedie qui se 
deroule a Alep, ou, pour reprendre les mots du Secretaire 
general adjoint O’Brien, signe de la honte humanitaire 
qui nous afflige tous. 

Selon des organisations non gouvernementales 
independantes presentes sur le terrain, pendant les 
deux premieres semaines d’aout seulement, 233 civils, 
dont 142 enfants, ont ete tues dans des echanges 
de tirs aveugles entre les rebelles et les forces 
gouvernementales. Il est impossible de comprendre le 
fait que le Gouvernement syrien continue de bombarder 
ses citoyens. M. Al-Assad continue de tenir le peuple 
syrien en otage de ses propres plans et de ceux de ses 
allies de modifier l’equation sur le terrain. Combien de 
temps pouvons-nous laisser le regime syrien tuer son 
propre peuple au nom de la lutte contre les terroristes? 

La deterioration des conditions de securite en 
Syrie continue d’avoir un impact negatif sur la situation 
humanitaire. Les activites militaires, les frappes 
aeriennes et les tirs d’artillerie continuent sans relache 
sur tous les fronts du champ de bataille syrien - Alep, 
Edleb, Homs et Hama, entre autres. Tout cela aboutit 
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a une nouvelle augmentation du nombre de personnes 
vivant dans des zones assiegees et des zones difficiles 
d’acces. C’est pourquoi nous nous felicitons de tous 
les efforts deployes pour remedier a cette situation, 
en particulier la reouverture du point de passage 
d’Al-Ramtha a la frontiere syro-jordanienne. 

De meme que la delegation du Royaume-Uni, 
nous sommes de plus en plus alarmes par les rapports 
faisant etat de l’utilisation generalisee d’armes 
incendiaires par la Russie. Le rapport publie par Human 
Rights Watch le 16 aout et mentionne precedemment 
est particulierement revelateur. Selon ce rapport, ces 
armes devastatrices ont ete utilisees au moins 18 fois 
au cours des neuf dernieres semaines, y compris lors 
d’attaques menees recemment contre les zones tenues 
par l’opposition a Alep et a Edleb le 7 aout. Les donnees 
concernant l’emploi de ces armes en Syrie ne manquent 
pas, et nous appelons de nouveau le Secretariat a suivre 
cette question et a presenter ses conclusions au Conseil 
de securite. 

II est aussi extremement alarmant de voir que 
la Federation de Russie positionne un nouveau type de 
navires transportant des armes et des bombes dans des 
bases plus proches de la Syrie. Ces positionnements 
peuvent difficilement etre interpretes comme la mesure 
de confiance necessaire pour ramener les parties a la 
table des negociations. 

Nous sommes egalement preoccupes par les 
frappes de missiles de croisiere menees par la flotte de 
guerre de la mer Noire de la Federation de Russie dans 
les eaux de la Mediterranee contre des objectifs situes 
pres d’Alep le 20 aout. L’efficacite de ces raids aeriens 
est douteuse, car on ne sait pas encore si les militants 
du Front Fatah al-Sham (Jabhat Fatah al-Sham) ou ceux 
qui sont consideres comme des membres de l’opposition 
moderee etaient cibles. Nous attendons avac impatience 
que la Federation de Russie fournisse au Conseil de 
securite toutes les informations necessaires a cet egard. 

Enfin, nous nous joignons a l’ONU et a nos 
collegues pour appeler toutes les parties au conflit a 
garantir immediatement Faeces inconditionnel, sans 
entrave et durable aux populations assiegees et aux 
zones difficiles d’acces dans l’ensemble de la Syrie. 
Comme je l’ai deja dit, nous appuyons les efforts 
menes par l’ONU pour imposer une pause de 48 heures 
dans les combats dans la province d’Alep. II convient 
de souligner que cette pause ne doit pas etre une 
possibilite pour le regime et ses allies de regrouper 
leurs forces, mais plutot une occasion vitale pour les 


secours humanitaires d’atteindre la population d’Alep. 
La decision prise par l’Envoye special, M. de Mistura, a 
Geneve le 18 aout, de suspendre les activites de l’equipe 
speciale chargee des questions humanitaires du Groupe 
international de soutien pour la Syrie, signale avec force 
les preoccupations existantes a cet egard. 

M. Gimolieca (Angola) (parle en anglais) : Nous 
remercions M. O’Brien pour son expose tres complet et 
pour son engagement continu en faveur de l’assistance 
humanitaire en Syrie. 

Ces dernieres semaines, nous avons reitere a de 
nombreuses reprises notre determination collective a 
remedier a la deterioration de la situation humanitaire 
en Syrie, notamment la situation a Alep. 

Malheureusement, nos appels a un acces 
humanitaire immediat, libre et total a toutes les zones de 
la Syrie, y compris toutes les parties d’Alep, demeurent 
lettre morte. Meme l’Envoye special, M. de Mistura, a 
decide d’annuler sa derniere reunion en date prevue avec 
l’equipe speciale du Groupe international de soutien 
pour la Syrie (GISS) chargee des questions humanitaires 
en raison d’un sentiment d’impuissance face a l’absence 
de changement notable sur le terrain. II est essentiel que 
les membres du GISS ainsi que les membres du Conseil 
de securite continuent de deployer de vastes efforts 
pour amener toutes les parties au conflit a accepter 
la proposition de reprise de veritables pauses dans les 
combats, ce qui permettrait d’assurer l’acheminement 
regulier d’aide humanitaire par des convois a travers 
les frontieres et les lignes de front jusqu’aux zones qui 
en ont le plus besoin, notamment a Alep. Les volets 
humanitaire et politique sont indissociables, et il importe 
done de poursuivre ces efforts car des pauses peuvent 
non seulement permettre d’ameliorer l’aide humanitaire 
mais egalement rendre possible un dialogue constructif 
sur une eventuelle cessation des hostilites a long terme. 

Pour terminer, nous tenons a appuyer l’initiative 
proposee par M. O’Brien visant a multiplier les couloirs 
humanitaires et a apporter une aide accrue aux Syriens 
qui en ont besoin. Nous esperons sincerement que toutes 
les parties au conflit agreeront ces propositions pour 
permettre aux civils de fuir les combats en garantissant 
la libre circulation, sans contrainte, notamment des 
personnes se trouvant dans les zones assiegees et 
difficiles d’acces. 

Nous reiterons egalement notre appui a l’equipe 
speciale du GISS chargee des questions humanitaires et 
esperons que les parties au conflit coopereront en vue 
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d’assurer un acces humanitaire immediat, sans entrave 
et total a la population syrienne. Nous devons intensifier 
nos efforts pour veiller a ce que nos propositions soient 
acceptees, en particulier concernant la cessation des 
hostilites, compte tenu de la menace croissante posee par 
l’Etat islamique d’lraq et du Levant (EIIL), le Front el- 
Nosra et tous les autres groupes d’individus, entreprises 
et entites associes a Al-Qaida ou a l’EIIL, et d’autres 
groupes terroristes designes par le Conseil de securite. 

M. Okamura (Japon) (parle en anglais) : Je tiens 
d’emblee a remercier M. Stephen O’Brien de son expose 
ainsi que de son devouement et de sa determination a 
sauver la vie des personnes se trouvant en Syrie. En 
decembre dernier, le Conseil s’est reuni dans cette salle 
pour adopter a l’unanimite la resolution 2254 (2015), et 
a exprime l’espoir que des progres seront faits au niveau 
du processus politique (voir S/PV.7588). Puis, en fevrier, 
nous avons adopte la resolution 2268 (2016), souscrivant 
a l’accord de cessation des hostilites. Et maintenant, 
six mois plus tard, il est difficile de croire qu’il y a 
un semestre a peine, nous abordions la question d’une 
cessation des hostilites sur l’ensemble du territoire 
syrien. 

Aujourd’hui, le tableau est horriblement different. 
Durant le mois ecoule, notre attention a ete axee 
sur Alep, et la route de Castello en particulier. Nous 
sommes loin d’etre en mesure de parler d’une cessation 
des hostilites dans tout le pays, et nous nous concentrons 
plutot sur une zone tres precise. Je suis attriste de voir a 
quel point la situation en Syrie s’est deterioree. L’image 
bouleversante d’Omran Daqneesh, age de 5 ans, a rappele 
a beaucoup d’entre nous l’ampleur de la tragedie. J’ai ete 
horrifie de voir la poussiere et le sang qui recouvraient 
le jeune visage d’Omran. Le courageux personnel 
hospitalier et humanitaire sur le terrain nous dit qu’il y a 
de tres nombreux autres enfants comme Omran en Syrie 
aujourd’hui. 

Alors que pouvons-nous faire? Une action 
humanitaire est en cours, et nous exhortons toutes 
les parties ayant une influence a jouer leur role. Nous 
devons toutefois tous etre extremement preoccupes 
par le fait qu’une catastrophe continue sans qu’une 
solution ne soit apportee. Dans son dernier rapport 
en date (S/2016/714), le Secretaire general exhorte les 
deux copresidents du Groupe international de soutien 
pour la Syrie (GISS), les Etats-Unis et la Federation de 
Russie, a parvenir rapidement a un accord en vue d’un 
cessez-le-feu a Alep et ailleurs. Le Japon apprecie a leur 
juste valeur les efforts faits par les copresidents pour 


ameliorer la situation sur le terrain et se joint a l’appel 
du Secretaire general a parvenir a un accord le plus 
rapidement possible. 

Dans le meme temps, je tiens a appeler toutes 
les parties a redoubler d’efforts pour empecher que la 
tragedie en Syrie n’empire encore. Des progres resolus 
doivent etre faits concernant l’aide humanitaire de 
l’ONU et l’Accord de cessez-le-feu portant sur quatre 
localites - Zabadani, Madaya, Fouaa et Kafraya - et 
leurs environs doit etre mis en oeuvre. II est temps que 
les pays de la region ayant une influence jouent un role 
moteur. 

Je tiens egalement a exprimer mes sinceres 
remerciements a nos collegues de l’ONU et des 
organisations non gouvernementales presents sur le 
terrain, qui risquent leur vie pour venir en aide aux 
Syriens alors meme que les combats s’intensifient. 
J’exhorte egalement le Gouvernement syrien et toutes 
les parties concernees a faire preuve de prudence afin 
de garantir leur securite. 

Je crois comprendre que la Federation de Russie 
s’est declaree prete a appuyer une pause militaire 
de 48 heures a Alep. Ce serait une mesure extremement 
importante pour faire evoluer la situation dans cette 
ville. Pour que cela puisse se faire, et que l’ONU et 
les organisations non gouvernementales puissent avoir 
acces a cette zone en toute securite, la cooperation des 
forces d’opposition est egalement essentielle. Nous 
devons lancer en ce sens un appel au Gouvernement 
syrien, aux forces d’opposition et a toutes les parties 
influentes. La communaute internationale observe, 
pour voir si le Conseil de securite et le GISS peuvent 
ameliorer la situation sur le terrain. Notre credibility est 
en jeu. 

Les zones et parties assiegees d’Alep exigeront 
notre attention pendant un certain temps. Neanmoins, 
une fois qu’une pause ou un cessez-le-feu aura ete 
obtenu, et parallelement a la recherche d’une solution 
politique, nous devons egalement envisager des moyens 
d’appuyer un relevement rapide et d’accroitre la 
resilience de la societe syrienne. Surtout, nous devons 
assurer des moyens d’existence, remettre en etat les 
infrastructures sociales et renforcer la cohesion sociale, 
pour donner ainsi espoir aux personnes et communautes 
qui doivent faire face a des problemes tres difficiles 
en Syrie. La communaute internationale doit investir 
dans la capacite de reaction et la resilience de la societe 
syrienne pour prevenir des crises recurrentes. 
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M. Mendez Graterol (Republique bolivarienne 
du Venezuela) (parle en espagnol) : Nous remercions 
le Secretaire general adjoint aux affaires humanitaires, 
M. Stephen O’Brien, de son expose et le felicitons, ainsi 
que son equipe, du travail realise par le Bureau de la 
coordination des affaires humanitaires. 

La Republique bolivarienne du Venezuela 
salue les progres accomplis au niveau de la situation 
humanitaire en Syrie au cours du mois de juillet. Plus 
de 480 000 personnes ont requ une aide humanitaire, 
soit 40% des personnes concernees. II convient 
egalement de souligner que, depuis le debut de l’annee, 
les organismes humanitaires ont pu avoir acces, plus 
d’une fois, a 68 % des populations assiegees et venir 
ainsi en aide a plus de 400 000 personnes. II faut 
signaler en particulier le travail realise par l’UNICEF, 
qui a aide 214 000 enfants syriens vivant dans des zones 
difficiles d’acces, ainsi que les campagnes de vaccination 
menees par l’Organisation mondiale de la Sante. 

Nous comprenons que cette situation n’est pas 
ideale, d’autant que se poursuivent les affrontements 
dans divers endroits de Syrie, en particulier dans la ville 
d’Alep, assiegee par l’Armee de la conquete, un groupe 
associe a Al-Qaida. Nous condamnons ses actions 
criminelles qui ont entraine des pertes en vies humaines. 
Nous sommes preoccupes par le fait que la situation sur 
le terrain pourrait menacer les progres obtenus depuis 
la declaration de cessation des hostilites. Dans ce sens, 
nous sommes convaincus que le traitement de la question 
humanitaire doit se faire en toute impartialite et de 
maniere equilibree pour en eviter la politisation. II s’agit 
en effet de contribuer a mettre un terme au siege de la 
population civile. Nous reiterons que qu’il incombe au 
Gouvernement syrien la responsabilite de proteger ses 
concitoyens dans Fensemble du pays, comme il le fait 
dans les zones qui sont sous son controle. C’est pourquoi 
le Conseil doit consacrer ses efforts a la recherche d’une 
solution politique et pacifique du conflit arme. 

Nous esperons que la Russie aussi bien que les 
Etats-Unis, comme l’evoque le rapport du Secretaire 
general (S/2016/714), pourront continuer de trouver 
un terrain d’entente, aux fins d’avancer sur la voie 
qui menera a une paix ferme et durable dans ce pays 
arabe. II convient de souligner que, sous la presidence 
venezuelienne (voir S/PV.7634), le Conseil a adopte 
la resolution 2268 (2016), laquelle a etabli un espace 
politique pour assister la population civile en situation 
d’urgence. Nous encourageons les copresidents 
du Groupe international de soutien pour la Syrie a 


poursuivre les consultations bilaterales, dans le but 
d’appliquer les dispositions de cette resolution. Ce texte 
souligne que la cessation des hostilites n’octroie aucune 
protection aux organisations terroristes; elles doivent 
etre combattues par tous les moyens necessaires en 
vertu du droit international. 

Par ailleurs, nous accueillons favorablement les 
propositions faites par le Bureau pour la coordination 
des affaires humanitaires concernant les treves 
humanitaires de 48 heures, ainsi que les annonces 
faites recemment par la Russie sur la mise en place de 
couloirs humanitaires a Alep, avec l’assentiment du 
Gouvernement syrien. Nous reiterons l’importance de 
lever les sieges de tous les sites touches, et de respecter 
les dispositions de la resolution 2268 (2016). Nous 
condamnons la pratique du siege qui contrevient au 
droit international humanitaire. Dans ce contexte, nous 
avons conscience que, dans certains cas, les conditions 
sur le terrain compliquent le travail des organisations 
humanitaires. C’est pourquoi nous rendons hommage au 
travail qu’elles effectuent dans des conditions difficiles et 
tres risquees. Nous reaffirmons que ces organisations ne 
doivent pas servir de cibles militaires et qu’elles peuvent 
encore moins etre prises a partie dans le conflit arme. 
Leur seule responsabilite est d’apporter une assistance 
aux personnes qui en ont le plus besoin, conformement 
aux regies du droit international humanitaire. Cela etant 
dit, leur travail doit etre coordonne avec l’Etat concerne, 
conformement au droit international. 

Dans le contexte d’affrontements armes intenses, 
nous condamnons la destruction des infrastructures et 
services de base, tels que les hopitaux et les installations 
d’approvisionnement en eau et en electricite. En depit 
de la resolution 2268 (2016), les attaques se poursuivent 
contre les installations hospitalieres et les services de 
base, ce qui aggrave la difficile situation humanitaire 
dans laquelle se trouve la population touchee par le 
conflit arme. D’autre part, nous prenons acte de la 
cooperation en place entre les autorites syriennes et le 
Programme alimentaire mondial, dont les institutions 
beneficient a plus de 4,1 millions de personnes, et qui a 
realise 87 parachutages a l’intention de la population de 
Dei'r ez-Zor. 

A cet egard, Raqqa est l’une des localites ou le 
besoin d’aide humanitaire s’est aggrave, parce que, 
comme l’evoque le rapport du Secretaire general, c’est 
l’Etat islamique d’lraq et du Levant (EIIL) qui en a le 
controle. Nous renouvelons notre condamnation de la 
pratique systematique, par l’EIIL, de refuser Faeces 
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humanitaire a la population civile, ainsi que de recourir 
aux disparitions forcees, aux actions criminelles contre 
les minorites ethniques et les femmes et au recrutement 
d’enfants dans les zones qu’il controle. De tels actes 
contreviennent au droit international humanitaire et au 
droit international des droits de l’homme. Ils constituent 
egalement des crimes de guerre dont leurs auteurs 
devront repondre devant la justice. 

L’EIIL, le Front el-Nosra et les entites qui leur 
sont associees sont devenues une grave menace pour 
la paix et la stabilite de la region. Leur influence 
doit etre combattue par tous les rnoyens necessaires. 
Nous rappelons que la fin de la crise humanitaire est 
indissociable de la fin du conflit arme. C’est pourquoi 
nous rappelons notre appui aux initiatives de paix de 
l’Envoye special, M. Staffan de Mistura, visant a trouver 
un reglement politique et pacifique au conflit arme en 
Syrie. La complexity de la situation humanitaire en 
Syrie exige que les parties se reunissent pour negocier 
sans conditions prealables, au benefice et dans l’interet 
du peuple de ce pays. 

Enfin, nous appelons les parties et les acteurs 
ayant une influence sur elles a faire en sorte que les 
negociations politiques reprennent le plus rapidement 
possible. Comme tous les membres du Conseil de security 
Font rappele, le reglement de cette crise est politique, et 
il convient done de redoubler d’efforts pour permettre 
la realisation de cet objectif. La prolongation du conflit 
ne fera que provoquer davantage de souffrances et de 
destruction. Nous misons tous nos espoirs sur la paix et 
sur la deroute du terrorisme en Syrie. 

M me Sison (Etats-Unis d’Amerique) (parle 
en anglais) : Je remercie le Secretaire general adjoint 
O’Brien de son expose. Comme nous l’avons entendu 
de la bouche du Secretaire general adjoint O’Brien et 
d’autres collegues, la semaine derniere, l’attention 
du monde a ete veritablement happee par le regard 
choque, vide, d’un enfant de 5 ans, Omran Daqneesh, 
assis a l’arriere d’une ambulance apres avoir ete retire 
des decombres de l’immeuble oil vivait sa famille, dans 
Test d’Alep. Le plus frappant toutefois etait peut-etre le 
silence d’Omran. Alors meme que de la poussiere, des 
debris et du sang seche recouvraient le visage de ce 
jeune garqon, il n’a pas pleure. II n’a pas crie a l’aide. II 
n’a meme pas appele ses parents. Tout ce qu’Omran a ete 
capable de faire, c’est regarder dans le vide et essuyer 
ses mains sur le siege de l’ambulance pour en enlever 
la salete. 


Prenons un instant pour imaginer, brievement, le 
degre de traumatisme qu’a du vivre le petit Omran, pour 
que sa reaction, face a l’effondrement de son logement, 
n’implique aucun son. Mais imaginons egalement ce 
qui va se produire maintenant pour Omran, et pour une 
generation entiere d’enfants syriens qui, comme lui, 
n’ont rien connu d’autre que la guerre. Omran va peut- 
etre bientot sortir de l’un des rares hopitaux restants dans 
Test d’Alep, mais il sera toujours confronts a l’horreur 
des frappes aeriennes russes et syriennes qui ne cessent 
de viser son quartier, jour apres jour. Comme nous 
l’avons appris ce week-end, le grand frere d’Omran, Ali, 
a succombe a ses blessures dues a la frappe aerienne - le 
resultat des attaques deliberees du regime d’Assad, pour 
isoler Test d’Alep. 

Dans l’ensemble de la Syrie, le regime d’Assad 
s’appuie sur l’assistance russe pour intensifier le 
conflit. Des fronts qui avaient ete relativement paisibles 
ces derniers mois sont de nouveau bombardes par le 
regime. Par exemple, dans le gouvernorat de Deraa, 
des frappes aeriennes ont detruit le seul hopital de la 
ville de Jassem, et les frappes qui ont touche Bosra el- 
Cham ont deplace des milliers de personnes. A Edleb et 
Alep, entre le 5 juin et le 10 aout. Human Rights Watch 
a signale pas moins de 18 attaques a l’arme incendiaire, 
decrites par un resident d’Edleb comme des « blocs 
de flammes tombant du ciel ». Dans la communaute 
assiegee de Daraya, ou les 4 000 habitants de la ville 
n’ont requ ni nourriture ni medicaments des Nations 
Unies depuis 74 jours, on parle de civils presentant des 
brulures correspondant a une exposition au napalm, et 
nous rappelons qu’hier etait le troisieme anniversaire 
de l’atroce attaque a l’arme chimique perpetree dans 
la Ghouta, et dont les Etats-Unis restent determines a 
poursuivre les auteurs. 

Le regime d’Assad n’a eu aucune hesitation a 
recourir aux tactiques les plus abjectes pour en tirer des 
avantages militaires, qu’il s’agisse d’appliquer des sieges 
visant a affamer des populations pour qu’elles se rendent, 
ou de larguer des barils d’explosifs artisanaux depuis 
des helicopteres. Voila le regime que la Russie appuie 
avec ses propres frappes aeriennes et ses conseillers 
militaires. Les combats empirent et, avec eux, leurs 
consequences humanitaires. Depuis des mois, le regime 
d’Assad se refuse a accorder un acces humanitaire 
sans entraves. Ce mois-ci, aucun convoi des Nations 
Unies n’a ete mis en marche, en grande partie a cause 
des obstructions bureaucratiques absurdes du regime 
d’Assad, qui n’a autorise ce mois aucune assistance en 
faveur de la population dans Test d’Alep. Cela concerne 
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jusqu’a 275 000 Syriens vivant en etat de siege. Cela 
fait pres de quatre mois que Madaya, Zabadani, Fouaa 
et Kafraya n’ont pas requ d’aide. Plus de deux mois se 
sont ecoules depuis qu’une assistance est parvenue a la 
communaute assiegee de Waer. 

Certes, les Etats-Unis condamnent toutes les 
parties au conflit qui recourent a des tactiques de siege, 
mais il nous faut etre clairs : dans 78% des cas, une 
ecrasante majorite, ce sont le regime d’Assad et ses 
soutiens internationaux qui sont responsables du siege 
de la population syrienne. Alep est sous la menace 
d’un double siege, avec le regime qui la bombarde a 
Test et les forces d’opposition qui attaquent a l’ouest. 
Quelque 1,8 million de personnes vivant des deux 
cotes d’Alep risquent d’etre prises au piege et coupees 
de toute assistance si toutes les parties ne prennent pas 
immediatement des mesures pour permettre un acces 
humanitaire sans entrave et des livraisons humanitaires 
sans condition. 

La semaine derniere, la Russie a annonce qu’elle 
appuyait la proposition de l’ONU d’instaurer des 
treves hebdomadaires de 48 heures a Alep, le strict 
minimum pour que l’ONU puisse acheminer de l’aide. 
Les Etats-Unis sont favorables a ces treves, qui peuvent 
apporter aux habitants d’Alep une accalmie temporaire 
dans les bombardements journaliers qu’ils subissent et 
permettre a l’aide de leur parvenir. II est imperatif que 
tous les groupes armes a Alep respectent ces treves et 
cooperent avec l’ONU pour garantir faeces aux deux 
cotes de la ville. La Russie doit faire suivre sa declaration 
unilateral de mesures concretes en faveur d’un acces 
regulier et durable a Alep. Mais ces treves ne sont pas la 
solution au probleme des livraisons d’aide humanitaire. 
Pour cela, il faut un accord plus global qui permette un 
retour a la cessation des hostilites et garantisse faeces 
humanitaire sans entrave sur tout le territoire. Dans 
f intervalle, les habitants d’Alep ont besoin sans attendre 
de l’aide de f ONU. 

Un autre facteur clef qui aggrave les souffrances 
humanitaires en Syrie est la destruction systematique 
par le regime d’Assad des hopitaux et des installations 
medicales. Ces cinq derniers jours, six centres de soins 
de sante, hopitaux et laboratoires ont ete vises par des 
frappes aeriennes. A Deraa, fun des premiers batiments 
touches par la montee en puissance des frappes aeriennes 
du regime depuis la fin juillet a ete f hopital de campagne 
A1 Radwan, qui desservait plus de 400 000 personnes, 
lesquelles pour la plupart ont du fuir vers d’autres 
regions de Syrie pour echapper a la violence. Les frappes 


aeriennes ont deja detruit par deux fois cet hopital, et la 
population resiliente de Deraa a investi a chaque fois le 
peu qu’elle avait dans sa reconstruction. Les autorites 
locales doivent une fois de plus faire un choix dechirant: 
essayer de reconstruire une troisieme fois l’hopital, au 
risque de voir les ressources ainsi investies une nouvelle 
fois gaspillees par de futures frappes aeriennes, ou 
abandonner et laisser la population de Deraa sans soins 
medicaux essentiels. 

L’absence de soins de sante dans l’est d’Alep 
force a demander des evacuations sanitaires que le 
regime d’Assad continue resolument d’ignorer. En 
juillet, cinq des neuf hopitaux situes dans l’est d’Alep 
ont ete frappes, et il ne reste plus que 35 docteurs en 
exercice. Ces medecins heroi'ques n’ont tout simplement 
aucun outil, aucun equipement, aucun medicament pour 
prodiguer les soins dont les si nombreux Syriens blesses 
en raison des combats ont desesperement besoin. 

Le 8 aout, le docteur Zaher Sahloul, de la Syrian 
American Medical Society, a evoque devant les membres 
du Conseil de securite le cas de Shahad, cette petite fille 
de 10 ans grievement blessee lorsque le regime d’Assad a 
largue des barils d’explosifs sur sa maison. Les blessures 
de Shahad etaient certes tres graves, mais le medecin 
pensait a l’epoque qu’elle pouvait etre sauvee a condition 
de recevoir les soins voulus, et de pouvoir notamment 
effectuer une tomographie par ordinateur a des fins 
de diagnostic, une technologie qui n’est disponible 
nulle part dans l’est d’Alep. La petite fille est morte le 
lendemain meme apres que le docteur Sahloul nous eut 
explique a quel point il etait urgent qu’elle soit evacuee. 
Il ne s’agit que d’une enfant parmi les innombrables 
hommes, femmes et enfants qui auraient pu etre sauves 
si ce n’etait la tactique de siege employee par le regime 
d’Assad. 

Les mesures que doivent prendre les parties 
pour remedier a cette situation sont bien connues. 
Le regime d’Assad doit reconnaitre qu’il n’y a pas de 
solution militaire au conflit. Ceux qui rendent possibles 
et appuient les attaques menees par l’armee d’Assad, 
notamment la Russie, doivent user de leur influence 
pour faire cesser ces bombardements. Alors que 
nous continuons de negocier un retour a la cessation 
des hostilites, les sieges imposes par Al-Assad, ses 
barils d’explosifs, ses frappes contre les installations 
medicales, son obstruction a l’acheminement de l’aide et 
son utilisation d’armes incendiaires ne font que rendre 
cet objectif plus difficile a atteindre. Les negociations 
necessitent de faire preuve de bonne volonte, mais 
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le regime d’Assad a au contraire choisi d’etendre les 
combats sur le terrain et d’aggraver les souffrances du 
peuple syrien. 

Je terminerai simplement sur une derniere 
remarque. Vendredi dernier, le 19 aout, c’etait la 
Journee mondiale de l’aide humanitaire, a l’occasion de 
laquelle nous honorons ceux qui ont ete tues en tentant 
d’aider les autres et ceux qui risquent leur vie chaque 
jour pour alleger les souffrances d’autrui. En Syrie, 
des centaines de membres du personnel de l’ONU, 
d’agents et de volontaires du Croissant-Rouge, de 
travailleurs des organisations non gouvernementales, de 
docteurs, d’infirmiers et de Casques blancs en premiere 
ligne, comme le regrette Khaled Omar Harrah, dont 
Stephen O’Brien vient d’annoncer la mort, ont paye le 
prix ultime pour leur abnegation et leur bravoure au 
service des autres. A l’occasion de la manifestation qui 
etait organisee vendredi soir dernier dans la salle de 
l’Assemblee generate pour celebrer la Journee mondiale 
de l’aide humanitaire, Hala Kamil, une mere syrienne 
courageuse, dont la famille de quatre enfants a fui Alep 
et est le sujet du documentaire intitule « Frontline : 
Children of Syrie » (« En premiere ligne : les enfants 
syriens »), s’est exprimee devant une salle comble et a 
dit : 

« Je ne suis pas d’accord avec ceux 
qui disent qu’il y a deux mondes, un pour les 
decideurs politiques et un pour ceux qui subissent 
les consequences de leurs decisions. Nous qui 
subissons les consequences devons avoir notre 
mot a dire face a Faction ou a l’inaction des 
puissants. » 

Laissons nous guider par la voix de Hala et 
celle des nombreux Syriens qui chaque jour reclament 
la paix et aidons ceux qui souffrent. Si nous voulons 
faire honneur a leurs sacrifices, nous ne pouvons pas 
continuer a egrener la meme liste d’horreurs, la meme 
liste mais avec des noms differents, mois apres mois 
tandis que la Syrie plonge un peu plus vers le point de 
non-retour. Au contraire, nous devons mettre fin aux 
sieges, fin aux largages de barils d’explosifs et fin aux 
frappes contre les civils. Ce n’est ainsi que les Syriens 
comme Hala Kamil et ses enfants, Sara, Farah, Helen 
et Mohammed, pourront enfin contempler un avenir 
different et plus humain. 

M. Churkin (Federation de Russie) (parle en 
russe ) : Je voudrais commencer mon intervention en 
reprenant l’idee sur laquelle M. O’Brien a conclu son 
expose. M. O’Brien a dit que la tragedie humanitaire 


etait le signe d’un echec politique. On ne peut qu’etre 
d’accord avec lui. A-t-on pense aux consequences 
humanitaires lorsqu’on est intervenu en Iraq, donnant 
ainsi naissance a l’Etat islamique d’lraq et du Levant 
(EIIL)? A-t-on pense aux consequences humanitaires 
lorsqu’on a lance la spirale de la violence en Syrie et 
lorsqu’on a inonde le pays d’armes, n’hesitant pas a 
apporter du soutien a des terroristes, qui sont devenus 
les principales forces antigouvernementales? 

La situation humanitaire en Syrie demeure 
extremement complexe. Le Gouvernement syrien, 
dans le contexte d’une guerre tres difficile menee 
par des groupes terroristes et par des formations 
militaires illegales qui ne veulent pas ou ne peuvent 
pas se demarquer de ces groupes terroristes, fait tout 
ce qu’il peut pour garantir a ses concitoyens une vie 
plus ou moins normale, et il le fait malgre des sanctions 
economiques unilaterales. 

On ne peut que qualifier d’heroi'que Faction du 
Croissant-Rouge syrien. Un travail important est aussi 
mene par les institutions specialisees des Nations Unies, 
et de nouveaux pays se sont joints a ceux qui apportaient 
deja une cooperation bilaterale. La Russie, de son cote, 
continue d’apporter une aide humanitaire a la population 
syrienne. La semaine derniere des families demunies de 
Marmarite, dans la province de Homs, ont requ 2 tonnes 
de fournitures humanitaires et 6 tonnes sont parvenues 
a un orphelinat d’Alep. Un largage de 17 tonnes de 
fournitures de l’ONU a aussi ete effectue dans la ville 
de Dei'r ez-Zor, assiegee par les terroristes. Avec la 
participation des institutions specialisees des Nations 
Unies, le travail se poursuit concernant la definition des 
parametres des treves humanitaires, en particulier pour 
ce qui est de l’initiative visant a obtenir un cessez-le- 
feu de 48 heures a Alep. Cela etant, nous partons du 
principe que les treves humanitaires ne doivent pas etre 
utilisees par les rebelles pour se reapprovisionner ou se 
regrouper, comme cela a pu etre le cas par le passe. Nous 
esperons que ceux qui protegent l’opposition syrienne 
sauront garantir la capacite de cette derniere de conclure 
des accords et de s’y tenir. 

Les efforts en faveur de la reconciliation 
inter-syrienne se poursuivent egalement. D’apres 
les donnees recueillies par le Centre russe pour la 
reconciliation des parties belligerantes a Hmeymim, 
le nombre d’agglomerations ayant rejoint le processus 
de reconciliation est passe a 444. Au cours des 
dernieres 24 heures, des accords ont ete conclus avec les 
representants de cinq agglomerations supplementaires 
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dans les provinces de Lattaquie et de Homs. Le nombre 
des groupes armes qui ont adhere a la cessation des 
hostilites est lui toujours de 69. L’accord est respecte 
dans la majorite des provinces de la Republique arabe 
syrienne. Cependant, les formations terroristes du Front 
el-Nosra et de l’EIIL continuent de s’y opposer et de 
faire barrage. 

Pour nous, il demeure evident que changer 
radicalement la situation humanitaire en Syrie n’est pas 
possible sans continuer parallelement de combattre les 
terroristes. On ne peut permettre la montee en puissance 
du terrorisme international en Syrie. Un des problemes 
tient au manque de distinction claire entre l’opposition 
dite « moderee » et les terroristes de l’EIIL et du Front el- 
Nosra. En fevrier, nos collegues americains ont promis 
de regler ce probleme, or rien ne s’est passe. Le Front 
el-Nosra continue ses activites sous un nouveau nom, 
Front de la conquete du Levant, mais cela ne change 
rien au fond du probleme. A cet egard, nous sommes 
extremement inquiets des declarations par lesquelles des 
representants du pretendu Haut Comite des negociations 
se sont felicites de cette nouvelle denomination du 
groupe, demontrant ainsi les liens qui existent entre eux 
et les terroristes. Le Conseil de securite a plus d’une 
fois pris des decisions selon lesquelles ceux qui se 
mettent du cote des terroristes ou qui les soutiennent 
sont eux-memes des terroristes. C’est bien ainsi qu’il 
faut proceder. Je soulignerais que l’accent mis sur la 
lutte antiterroriste ne rabaisse en rien l’importance de 
l’aide humanitaire ou ne signifie en rien que l’on peut y 
renoncer. 

Je rappellerai que, en meme temps que le 
Gouvernement syrien, nous avons cree 6 couloirs 
humanitaires pour permettre a la population de l’est 
d’Alep de quitter la zone. Par ailleurs, pour parvenir 
a un reglement durable des problemes humanitaires a 
Alep, il est fondamental d’empecher que les couloirs 
humanitaires servent a alimenter les combattants 
terroristes en armes et en munitions. Malheureusement, 
nous avons deja rencontre ce probleme par le passe 
lorsque des treves humanitaires prolongees ont ete mises 
a profit par des extremistes pour se regrouper et pour 
renforcer leur arsenal. A cet egard, il faut en particulier 
renforcer le controle des mouvements de marchandises 
aux points de passage frontaliers entre la Turquie et la 
Syrie. 

La situation difficile de la population civile 
en Syrie est le resultat de longues annees de guerre 
auxquelles on ne pourra mettre fin que par des moyens 


politiques. Mais en quoi la situation est-elle meilleure, 
par exemple, pour la population civile au Yemen? Il est 
evident que se lamenter sur certaines tragedies alors que 
Ton en attise d’autres est une demarche deliberee utilisee 
par certaines capitales. Qu’ont reellement fait ceux qui 
se soucient, fort a propos, de la situation humanitaire 
en Syrie, pour y remedier? Nous ne voyons pas venir de 
leur part la moindre information ayant trait a un travail 
concret qui permettrait d’ameliorer la situation. Ou sont 
les pressions exercees sur les membres de l’opposition 
pour qu’ils mettent fin a leurs methodes de guerre 
barbares, telles que l’utilisation de bombes et autres 
machines infernales ou les attentats suicides? Ou sont 
les appels pour qu’ils mettent fin aux attaques contre 
Damas, par exemple, et pour qu’ils respectent sur place 
des treves humanitaires? Qu’est-ce qui a ete fait a l’egard 
des proteges de Ahrar el-Cham pour que soit enfin 
applique l’Accord de cessez-le-feu portant sur quatre 
localites - Zabadani, Madaya, Fouaa et Kafraya - et 
leurs environs, signe a Istanbul, et que parvienne l’aide 
aux villes assiegees de Fouaa et de Kafraya? Qu’est-ce 
qui a vraiment ete fait pour exiger des opposants qu’ils 
arretent d’empecher la population civile de quitter Test 
d’Alep par les couloirs humanitaires crees a l’initiative 
de la Russie? Les islamistes ne laissent pas ceux qui 
souhaitent quitter Alep le faire et font feu sur les couloirs 
humanitaires. Et plutot que d’avoir une influence 
concrete sur les combattants, certains dressent un ecran 
mediatique autour des activites terroristes et criminelles 
qui se deroulent. 

Malheureusement, certains membres du Conseil 
de securite ne se montrent pas de bonne foi dans nos 
debats, n’hesitant pas ainsi a glisser sans scrupule dans 
leurs declarations des insinuations provocatrices a 
l’encontre des forces aeriennes russes, alors qu’ils taisent 
en meme temps les agissements de leurs propres forces. 
Nous savons, par exemple, que le 19 juillet, un avion de la 
coalition menee par les Etats-Unis d’Amerique a effectue 
plus de 90 frappes aeriennes sur une ville de la zone de 
Manbej, ou des dizaines de personnes ont ete tuees et des 
centaines d’autres blessees, y compris des femmes et des 
enfants. Par ailleurs, les formations armees de ce qu’il 
convient d’appeler « armee democratique syrienne » ont 
egalement mene des actions militaires et des combats 
intenses dans des quartiers residentiels, sans que la 
moindre assistance soit apportee a la population. La 
seule issue, pour elle, le 19 juillet, consistait a sortir de la 
ville sous le feu, tandis que les frappes aeriennes contre 
les convois de refugies faisaient quelque 200 victimes. 
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Pourtant, la coalition n’a pas pris les mesures 
de precaution qui s’imposent pour eviter des accidents 
mortels. Les bombardements effectues le 28 juillet par 
la coalition sur le village d’Al-Ghandour ont egalement 
fait 28 morts, dont sept enfants, et 10 blesses. Depuis, 
c’est la deuxieme fois que nous debattons de la situation 
humanitaire en Syrie, ce qui n’empeche que rien n’a 
ete dit sur ces evenements particulars par les membres 
de la coalition. Je voudrais ici inviter nos collegues 
occidentaux a mettre le hola a leurs discours, et a se 
regarder plus souvent dans le rniroir pour examiner 
leurs propres agissements et les agissements de leurs 
proteges, s’ils veulent eviter d’autres tragedies. 

Pour conclure, je dirai qu’il est absolument 
necessaire de renforcer les efforts visant a inciter les 
parties a obtenir un reglement pacifique sur la base des 
instruments internationaux deja adoptes. Nous exhortons 
tous ceux qui ont une influence sur l’opposition a amener 
celle-ci a adopter enfin des positions qui permettent 
d’avancer veritablement dans la voie d’un reglement 
politique. Faute de quoi, il sera impossible d’obtenir des 
progres dans la lutte contre le terrorisme ou d’obtenir la 
transformation radicale qui s’impose dans la situation 
humanitaire en Syrie. 

M. Seek (Senegal) : Qu’il me soit permis tout 
d’abord de feliciter M. Stephen O’Brien des efforts qu’il 
deploie en Syrie, ainsi que tous les acteurs humanitaires, 
dont nous sommes temoins des sacrifices quotidiens. Je 
tiens egalement a remercier M. O’Brien de la clarte de 
sa presentation de ce trentieme rapport du Secretaire 
general sur la Syrie (S/2016/714), dont l’examen nous 
offre l’opportunite de nous pencher une nouvelle fois, 
au-dela de la crise humanitaire, sur la situation politique 
et securitaire difficile qui prevaut en Syrie. 

Comme ma delegation a eu a le rappeler lors de la 
derniere seance d’information, la cessation des hostilites, 
qui est indispensable a l’assistance humanitaire et qui est 
une condition principale a l’aboutissement du processus 
politique, nous semble serieusement compromise. A 
ce propos, notre principale source de preoccupation 
demeure la poursuite des affrontements entre l’armee 
syrienne et les groupes armes de l’opposition dans 
plusieurs gouvernorats, en particulier ceux de Dei'r ez- 
Zor, Edleb, Rif-Damas, et Alep, ou les bombardements 
continuent de faire de nombreuses victimes, y compris 
des enfants, des femmes et des personnes agees et 
vulnerables. II convient de noter qu’en plus de centaines 
de victimes, ces violences ont entraine le deplacement 
de dizaines de milliers de personnes, en particulier a 


Edleb, oil 45 000 personnes ont fui les bombardements 
aeriens. 

Les frappes aeriennes menacent de placer 
sous siege entre 250 000 et 275 000 personnes a Alep 
en raison de l’interdiction, depuis le 7 juillet 2016, 
de la route du Castello, seule voie d’acces a la partie 
orientale de la ville, situation qui a engendre une 
hausse substantielle des prix des denrees de premiere 
necessite, qui se rarefient. II s’y ajoute les consequences 
desastreuses sur les enfants, qui souffrent de plus en 
plus de la malnutrition, ainsi que des maladies que celle- 
ci favorise. 

En outre, l’intensification des affrontements entre 
les forces kurdes et l’armee gouvernementale a Hassake, 
au nord de la Syrie, a entraine, en plus des victimes 
civiles, le deplacement de nombreuses personnes, tout 
en rendant plus complique ce conflit deja difficile a 
cerner en raison des multiples acteurs en presence. La 
ville assiegee d’Al-Wair, abritant 100 000 personnes, qui 
fait actuellement l’objet d’un ultimatum de la part des 
forces gouvernementales, sur fond de discours sectaire 
et d’absence d’assistance humanitaire depuis mars 
dernier, doit retenir toute notre attention. 

S’y ajoute la destruction d’infrastructures 
publiques, telles que les marches, les ecoles, mais 
egalement des etablissements sanitaires, dont 44 auraient 
fait l’objet d’attaques rien qu’en juillet 2016, en violation 
flagrante du droit international humanitaire et de la 
resolution 2286 (2016). A ce sujet, ma delegation saisit 
cette occasion pour rappeler une fois de plus aux parties 
en conflit, et en particulier au Gouvernement syrien, 
l’obligation qui leur incombe en matiere de respect des 
droits de l’homme et du droit international humanitaire. 

Tenant compte de tout ce qui precede et saluant 
les efforts en cours, notamment ceux qui ont ete 
engages par la Federation de Russie, nous reiterons 
notre soutien a la requete des organismes humanitaires 
des Nations Unies, visant a mettre en oeuvre des treves 
hebdomadaires de 48 heures, afin de favoriser la 
prise en charge des populations dans le besoin. Aussi 
exhortons-nous le Groupe international de soutien pour 
la Syrie, et en particulier ses copresidents que sont 
les Etats-Unis et la Federation de Russie, a continuer 
d’user de son influence sur les parties, notamment sur le 
Gouvernement syrien, pour une mise en oeuvre effective 
de cette treve si indispensable a Faction humanitaire. 

En me felicitant des efforts continus des acteurs 
humanitaires, en particulier des organismes de l’ONU 
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et du Croissant-Rouge syrien, pour assurer l’assistance 
humanitaire aux milliers de Syriens, je tiens a relever 
les contraintes majeures qui pesent encore sur une 
prise en charge optimale des besoins des populations 
concernees. C’est, d’ailleurs, le lieu de regretter la forte 
hausse du nombre des personnes vivant dans les zones 
assiegees et d’acces difficile, qui est passe de 4,6 millions 
a 5,47 millions de personnes, soit une importante hausse 
de 900 000 individus, principalement en raison des 
violences, mais egalement des lourdeurs administratives 
et d’obstructions de la part des belligerants. 

Aussi, tout en nous felicitant des progres en 
matiere d’approvisionnement de l’aide au niveau des 
zones assiegees et d’acces difficile, notamment suite 
aux automations accordees par le Gouvernement, 
nous invitons ce dernier a ceuvrer pour que l’objectif 
de couvrir 1,2 million personnes en aout 2016 puisse 
etre atteint. En definitive, il convient de parvenir a 
des automations permanentes au profit de l’ONU car 
l’assistance humanitaire en faveur des populations 
dans le besoin est, nous le rappelons, une obligation 
en matiere de droit international humanitaire. Certes, 
nous saluons l’evacuation pour des raisons medicales 
de 39 personnes, parmi lesquelles des enfants des villes 
assiegees de Madaya et de Fouaa par le Croissant-Rouge 
syrien, mais aussi, nous rappelons que plusieurs civils, 
notamment des enfants residant dans les quatre villes 
assiegees - Fouaa, Kafraya, Zabadani et Madaya - objet 
de l’accord sur les quatre villes, demeurent encore dans 
un besoin d’evacuation humanitaire. De meme, nous 
continuons a denoncer la pratique consistant a retirer des 
convois humanitaires les equipes medicales destinees 
aux personnes en situation d’urgence, en particulier les 
femmes enceintes. 

En plus des problemes d’etat civil et de dislocation 
des families et des mariages precoces, le phenomene des 
enfants soldats continue d’affecter les enfants syriens. 
A ce sujet, ma delegation voudrait se rejouir des efforts 
continus de l’UNICEF et de ses partenaires qui ont 
reussi a apporter une assistance multidimensionnelle 
a 214 000 enfants, rien que pour le mois de juillet 2016. 
Dans le meme ordre d’idees, nous saluons la poursuite 
de la campagne de vaccination mise en oeuvre par 
l’Organisation mondiale de la Sante et l’UNICEF, 
campagne qui a deja permis de couvrir 1,07 millions 
enfants, soit un taux de 86%. 

Le sacrifice que continuent de consentir les 
membres du personnel medical et humanitaire en 
faveur du peuple syrien dans sa quete de dignite s’est 


encore illustre par la disparition tragique de l’agent de 
l’Office de secours et de travaux des Nations Unies 
pour les refugies de Palestine dans le Proche-Orient, 
en l’occurrence M. Yasser Mahmoud Shuaeeb, victime 
d’eclats d’obus le 17 juillet 2016. Aussi, je saisis cette 
occasion pour renouveler l’hommage appuye au courage 
de ces hommes et de ces femmes et lancer un appel 
pour la liberation de ceux d’entre eux qui sont encore 
en detention. 

Enfin, la situation securitaire et humanitaire 
inacceptable qui prevaut en Syrie, ou plus de 13 millions 
de personnes ont quitte leur domicile, devrait heurter 
notre conscience collective afin qu’une action decisive 
puisse enfin etre menee en vue de parvenir a une 
solution definitive a la crise et, surtout, permettre aux 
populations concernees de retourner chez elles dans la 
securite et la dignite. Aussi voudrais-je reiterer l’appel 
de ma delegation aux acteurs influents, en particulier le 
Groupe international de soutien pour la Syrie et a ses 
propres presidents pour qu’ils se concentrent davantage 
sur la situation humanitaire, car, on ne le repetera jamais 
assez, la crise humanitaire sans precedent en Syrie n’est 
que le symptome du conflit politique qui s’enlise de jour 
en jour. De meme, nous tenons a rappeler l’imperatif de 
donner toute sa chance au processus politique encadre 
par la resolution 2254 (2015) sous l’egide de l’ONU. 

M. Wu Haitao (Chine) (parle en chinois ) : Je 
remercie le Secretaire general adjoint O’Brien pour son 
expose. 

Les conflits dans certaines regions de Syrie se 
sont intensifies dernierement, et la situation a Alep s’est 
aggravee, se traduisant par un grand nombre de victimes 
civiles, ce qui a appele l’attention de la communaute 
internationale. La Chine est extremement preoccupee 
par les victimes civiles et la crise humanitaire en 
Syrie. Nous nous felicitons de l’appui de la Russie a la 
proposition de l’ONU relative a une pause humanitaire 
hebdomadaire de 48 heures a Alep. Nous saluons 
les efforts deployes par les copresidents du Groupe 
international de soutien pour la Syrie, les Etats-Unis et 
la Federation de Russie. Nous esperons que les parties 
concernees exhorteront le Gouvernement et l’opposition 
en Syrie a mettre en oeuvre l’accord de cessation des 
hostilites en toute bonne foi et a faciliter les efforts des 
organismes d’aide de 1’ ONU visant a ameliorer sans 
retard la situation humanitaire a Alep. 

La Chine a activement appuye l’amelioration de la 
situation humanitaire en Syrie et a fourni par de multiples 
canaux toutes sortes d’aide humanitaire, notamment des 
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denrees alimentaires et autres types de fournitures, tant 
a la Syrie qu’a d’autres pays de la region. 

Le reglement politique de la question syrienne 
est la seule solution possible a la resolution d’une serie 
de questions liees a la Syrie, y compris le probleme 
humanitaire. La communaute internationale doit 
maintenir le cap sur la voie d’un reglement politique en 
intensifiant les efforts axes sur un reglement politique. 
L’Envoye special, M. Staffan de Mistura, oeuvre 
activement a l’ouverture des que possible d’un nouveau 
cycle de pourparlers de paix a Geneve. Toutes les parties 
en Syrie doivent veiller aux interets nationaux de la 
Syrie et de son peuple et participer aux pourparlers de 
paix de Geneve afin de trouver une solution acceptable 
pour toutes les parties et ce, d’une maniere progressive. 
La communaute internationale, y compris les autres 
pays de la region, doit appuyer le role de chef de file 
de l’Organisation des Nations Unies dans le domaine 
des bons offices et appuyer l’Envoye special dans 
ses travaux, afin de maintenir l’elan en faveur d’un 
reglement politique et de veiller a ce que le processus 
puisse se concretises 

La lutte contre le terrorisme est un defi qui doit 
etre releve dans le cadre de la recherche d’une solution 
en Syrie. Le terrorisme dans la region, et en particulier 
sur le territoire syrien, fait des victimes civiles et entrave 
les efforts de secours internationaux. La communaute 
internationale doit renforcer sa coordination, appliquer 
des normes uniformes et unir ses forces pour lutter 
contre toutes les organisations terroristes en Syrie listees 
par le Conseil de securite, afin de creer des conditions 
propices a la realisation d’une solution politique. 

La Presidents (parle en anglais) : Je vais 
maintenant faire une declaration en ma qualite de 
representant de la Malaisie. 

Je m’associe aux orateurs precedents pour 
remercier le Secretaire general adjoint O’Brien de son 
expose. 

Nous ne nous sommes que trop habitues a 
entendre le Bureau de la coordination des affaires 
humanitaires lancer un appel desespere pour que nous 
repondions aux immenses besoins humanitaires des 
civils dans les zones assiegees et difficiles d’acces en 
Syrie, en particulier la situation desastreuse d’Alep. 
Vendredi dernier, nous avons celebre la Journee 
mondiale de l’aide humanitaire, une journee visant 
chaque annee a nous rappeler d’attenuer les souffrances 
des innocents. C’est une journee qui devrait renforcer 


notre determination, une journee visant a honorer le 
courage des acteurs humanitaires qui fournissent cette 
assistance si necessaire. II est en effet effroyable que ce 
qui a precede cette journee a ete un rappel brutal de la 
maniere dont le monde s’est enfonce dans de nouveaux 
troubles. Les images du petit Omran Daqneesh, un petit 
Syrien de 5 ans, assis, impassible malgre son visage en 
sang, sont devenues un symbole de ce conflit et de ses 
consequences tragiques pour les civils, en particulier les 
enfants. Cela a ete une experience choquante qui nous a 
laisses sans voix. L’importance de la Journee mondiale 
de l’aide humanitaire a ete paradoxalement accompagnee 
d’une cruelle ironie qui a rappele avec force qu’il faut 
faire plus en ce qui concerne la Syrie. 

Le Conseil doit encore se prononcer sur la pause 
humanitaire hebdomadaire de 48 heures a Alep, pres de 
deux mois apres qu’elle a ete demandee par l’Organisation 
des Nations Unies. Le silence continu du Conseil serait 
contraire a son exigence d’une solution politique, tandis 
que la violence continue de s’aggraver a Alep et au- 
dela. L’ideal aurait ete une reponse immediate en faveur 
d’une pause humanitaire hebdomadaire et une pleine 
approbation de sa mise en oeuvre. Apres sept semaines, 
la Federation de Russie a exprime son appui en faveur 
d’une pause humanitaire. Nous devons de toute urgence 
saisir cette occasion pour mettre nos divergences de cote 
et nous prononcer collectivement en faveur d’une pause 
humanitaire des cette semaine. 

Cet accord n’est toutefois qu’un premier pas. 
Nous continuons d’esperer que les parties belligerantes 
respecteront et mettront en oeuvre une treve de deux 
jours. II importe egalement de souligner que la pause 
humanitaire ne doit pas avoir lieu une seule fois, elle 
doit etre maintenue a long terme. 

Ma delegation saisit cette occasion pour 
rappeler aux parties a la cessation des hostilites leurs 
responsabilites concernant les termes de l’accord 
signe en fevrier et espere que, a terme, les pourparlers 
s’imposeront et que l’effusion de sang, a Alep et dans 
d’autres villes syriennes cesseront. Au moment ou les 
combats incessants a Alep ont detourne notre attention 
d’autres villes syriennes, nous nous devons de nous 
faire l’echo des sentiments exprimes par le Secretaire 
general adjoint O’Brien concernant les obstacles a 
l’acheminement de l’aide dans d’autres zones assiegees 
et difficiles d’acces. Nous exhortons toutes les parties a 
veiller a assurer l’acces humanitaire a ces villes. Comme 
nous l’avons souvent vu ces dernieres semaines, cet 
acces ne doit pas etre entrave de maniere deliberee. 
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Cette semaine est determinante pour la Syrie, 
ainsi que pour les importantes pauses humanitaires 
essentielles a Alep, lesquelles, nous l’esperons, ouvriront 
la voie a la fourniture d’une aide humanitaire accrue aux 
civils. M. de Mistura devrait egalement reprendre les 
pourparlers de paix entre Syriens a Geneve. Nous avons 
insiste a maintes reprises sur le fait qu’une solution 
politique est la seule voie a suivre, et nous affirmons 
notre appui a des pourparlers facilites par l’ONU en 
vue de parvenir a un reglement politique du conflit 
syrien. Nous esperons qu’il sera possible de donner 
une impulsion a la reprise d’un dialogue politique sans 
conditions. Nous esperons qu’une treve ou une cessation 
des hostilites plus durable entre les differentes parties, 
en particulier entre les forces gouvernementales et les 
forces d’opposition, pourra etre convenue sans tarder. 
Comme de nombreuses parties prenantes font dit, un 
recul de la violence rendrait surtout la terrible crise 
humanitaire a laquelle doivent faire face les Syriens 
ordinaires moins penible, un objectif que nous n’avons 
helas pas pu atteindre jusque-la, ce qui a eu pour 
consequence d’indicibles souffrances humaines. Nous 
devons y mettre fin. 

Je reprends a present rnes fonctions de Presidente 
du Conseil. 

Je donne maintenant la parole au representant de 
la Republique arabe syrienne. 

M. Ja’afari (Republique arabe syrienne) (parle 
en arabe) : Avant de commencer, je tiens a appeler 
l’attention des membres du Conseil sur le fait que le 
Gouvernement syrien rejette toute responsabilite dans 
l’attaque qui a vise une zone du quartier d’Al-Qatarji, 
dans la ville d’Alep. De meme, le Gouvernement russe 
a rejete toute responsabilite a cet egard. II faut done 
chercher l’auteur du crime ailleurs. A cet egard, je 
souligne bien entendu que cette tragedie qui a eu lieu 
dans le quartier d’Al-Qatarji est directement liee aux 
evenements evoques par certains orateurs concernant 
Omran, l’enfant syrien - un enfant syrien, et non un 
enfant venu de Mars ou de Venus. Un enfant syrien qui 
rappelle Alan, Rym, et d’autres enfants syriens qui ont 
souffert de cette crise, et des vents de la conspiration 
qui soufflent sur mon pays, la Syrie, de maniere directe 
ou indirecte. 

Avant d’en venir a ma declaration, je rappelle 
simplement quelques faits qui vont peut-etre raviver la 
memoire de certains membres du Conseil afin qu’ils 
separent le bon grain et l’ivraie. 


Le 30 avril 2014, les avions de ce qu’on appelle 
la coalition, menee par les Etats-Unis d’Amerique, ont 
detruit le centre pour sourds-muets de la ville de Raqqa, 
tuant des dizaines d’enfants, sourds-muets. Le 7 juillet, 
ce qu’on appelle la coalition internationale a commence 
l’operation dite de liberation de Manbej par des frappes 
aeriennes intensives qui ont pris pour cible les habitants 
de la ville, faisant des centaines de victimes civiles : 
enfants, femmes et homines. Le 12 juillet, les avions 
de ce qu’on appelle la coalition internationale ont 
bombarde le village de Sousse, a Dei'r ez-Zor, et 17 civils 
sont morts en martyr, dont des enfants et des femmes. 
Le 26 juillet, l’avion de combat franqais operant dans 
le cadre de ce qu’on appelle la coalition internationale, 
a mene une attaque sur le village de Toukhan al- 
Qubra, dans les faubourgs d’Alep. Cette agression a 
fait plus de 180 victimes civiles, dont un grand nombre 
d’enfants et de femmes. Bien entendu, la soi-disant 
coalition internationale n’a pas obtenu le feu vert du 
Gouvernement syrien pour mener ses activites dans 
l’espace aerien syrien. De plus, le Gouvernement syrien 
ne l’a absolument pas invitee a venir dans notre pays. 
Cela constitue une violation flagrante des principes 
de base les plus simples de la faipon de fonctionner a 
l’Organisation internationale, et nous reviendrons sur ce 
point par la suite. 

A Alep, les victimes sont des civils syriens. A 
Damas, les victimes sont egalement des civils syriens. A 
Edleb, a Deraa, a Raqqa, a Dei'r ez-Zor et dans d’autres 
villes, les victimes sont des civils syriens. Personne au 
monde ne tient a la vie de ces Syriens et souffre avec 
eux plus que nous, le Gouvernement et le peuple syriens. 
Nul autre que nous ne paye le prix exorbitant de cette 
guerre terroriste imposee a mon pays, la Syrie. Mais les 
questions qu’il faut poser sont : pourquoi ces civils sont- 
ils pris pour cible? Qui les tue? Pourquoi y-a-t-il a la 
base une crise humanitaire dans mon pays, la Syrie? 

Avant de repondre a ces questions, je tiens 
a donner lecture du paragraphe 4 de l’Article 2 de la 
Charte : 

« Les Membres de l’Organisation 
s’abstiennent, dans leurs relations internationales, 
de recourir a la menace ou a l’emploi de la force, soit 
contre l’integrite territoriale ou l’independance 
politique de tout Etat, soit de toute autre maniere 
incompatible avec les buts des Nations Unies. » 

C’est le texte du paragraphe 4 de l’Article 2 de la 
Charte. 
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II y a cinq ans et demi, la Syrie etait un des 
pays les plus surs et les plus stables au monde. Elle 
etait autosuffisante s’agissant de repondre aux besoins 
essentiels a la vie : denrees alimentaires, medicaments, 
sante et education. La Syrie etait un des Etats du 
monde qui accueillait le plus de refugies. Nous ne 
leur construisons pas de camps et ne leur installons 
pas de tentes, et nous n’exploitons pas leur souffrance 
a l’ONU. Nous ne vendons pas non plus leurs larmes 
dans les conferences internationales visant a encourager 
ce qu’on appelle les contributions humanitaires. Nous 
les avons accueillis dans nos maisons, nous les avons 
envoyes dans nos ecoles et nous les avons soignes dans 
nos hopitaux. Certains sont retournes dans leur pays et 
les autres sont restes en Syrie, comme, par exemple, les 
refugies iraquiens, nos freres iraquiens qui ont quitte 
l’lraq pour se refugier en Syrie a cause de l’invasion 
britannico-americaine de l’lraq, comme les membres le 
savent. 

Ce tableau a radicalement change lorsque les 
Etats arabes, regionaux et internationaux se sont reunis 
en Tunisie le 24 fevrier 2012, sous Eappellation « amis 
du peuple syrien ». Cette «amitie» avec le peuple syrien 
s’est traduite par differentes methodes de decapitation, 
le cannibalisme, le massacre d’archeologues, differentes 
sortes de destructions, les deplacements forces, le 
pillage d’usines, de recoltes agricoles, d’installations 
de production de petrole et de gaz, de monuments et 
d’autres infrastructures, ainsi que par le siege du peuple 
syrien. Nous profitons de cette occasion pour remercier 
tous ceux qui nous ont envoye les marques de cette 
amitie fatale, qui ne seront jamais oubliees par le peuple 
syrien. 

Par la suite, la soi-disant coalition internationale 
a ete formee, au pretexte de lutter contre le 
terrorisme - sans etre approuvee ni par les Nations 
Unies ni meme par le Gouvernement syrien. Elle a alors 
commence a prendre pour cible des civils innocents et les 
infrastructures syriennes, telles que les routes, les ponts, 
les raffineries, les ecoles et les hopitaux. Le cout de la 
destruction provoquee par les attaques de cette coalition 
internationale contre les seules installations gazieres et 
petrolieres s’eleve au minimum a 2 milliards de dollars. 
D’ailleurs, a Alep, une attaque contre l’unique centrale 
electrique a entraine sa destruction complete, ce qui a 
coute 1,3 milliard d’euros au peuple syrien. Ce sont les 
colombes americaines de la paix qui Pont detruite, d’une 
seule frappe aerienne. 


En l’occurrence, la partie qui endosse la plus 
grande part de responsabilite des souffrances endurees 
par les civils syriens sont les gouvernements qui ont 
pretendu, depuis le debut de la guerre contre la Syrie etre 
des amis du peuple syrien. Ils ont ouvert leurs frontieres 
pour laisser passer des dizaines de milliers de terroristes 
venus du monde entier. D’autres ont recrute ces 
mercenaires terroristes, soit en leur versant de l’argent, 
soit en leur promettant le paradis et des nymphes celestes 
s’ils menaient la guerre sainte; ils ont fait violence 
a des femmes de la maniere la plus ehontee, pour la 
premiere fois de l’histoire, sous Eappellation « djihad de 
fornication ». D’autres pays ont introduit en contrebande 
des milliers de tonnes de toutes sortes d’armes pour les 
terroristes, ont mis en place des centres de formation a 
leur intention, ont recrute des enfants pour eux, et leur 
ont appris comment executer les operations terroristes 
les plus horrifiantes. D’autres encore leur ont ouvert 
leurs coffres-forts, leur ont procure du petrole et du 
gaz pour qu’ils puissent financer cette guerre terroriste 
contre la Syrie grace a des milliards de dollars. D’autres 
encore ont demande aux erudits des dissensions 
d’edicter des decrets wahhabites qui legitiment le fait 
de qualifier d’autres d’infideles, le meurtre de civils, 
le pillage, le viol des femmes et la profanation des 
lieux saints. D’autres ont consacre leurs medias et 
leurs forums politiques a legitimer ces groupes en les 
qualifiant parfois d’« opposition moderee » et parfois 
d’« opposition moderee armee », jusqu’a ce qu’on les 
appelle en definitive « groupes armes non etatiques », 
comme M. O’Brien dans son rapport. Tout recemment, 
ils ont ete qualifiee d’opposition syrienne « reconnue ». 
Peut-etre leur prochaine appellation sera-t-elle bientot 
« groupes d’anges armes ». 

Ces Etats ne se sont pas limites a appuyer le 
terrorisme contre la Syrie, ils y ont egalement associe un 
ignoble terrorisme economique, par le biais de mesures 
coercitives unilaterales qui ont amplifie les souffrances 
des Syriens, les forfant a fuir leurs foyers a la recherche 
d’une vie meilleure. 

Je voudrais brievement evoquer l’opposition dite 
moderee, pour presenter au Conseil certains elements de 
cette opposition « moderee », qui ont ete genetiquement 
modifies dans les laboratoires des agences du 
renseignement de certains pays bien connus. Je veux 
parler d’Abou Omar, un Tchetchene, d’Abou Al-Meqdad 
un Turc, d’Abou Moussab, un Saoudien, d’Abou 
Souhaib, un Libyen, d’Abou John, un Britannique, 
d’Abou Mohammed, un Tunisien, d’Abou Hourrairah, 
un Americain, d’Abou Mouath, un Turkmene, d’Abou 


16-26483 


23/26 



S/PV.7757 


La situation au Moyen-Orient 


22/08/2016 


Hassah, un Egyptien, d’Abou Abdelrahman, un 
Canadien, d’Abou Abdallah, un Jordanien, d’Abou 
Talha, un Kowe'itien, d’Abou Murrah, un Franqais, 
d’Abou Aoud, un Beige et d’Abou Walid Al-Walid, un 
Australien, ainsi que de la caution religieuse du Front 
el-Nosra, AbdulahaMohassini, qui est saoudien. Voila 
les visages de ce que Ton appelle l’opposition armee 
moderee en Syrie. 

Alep a conserve sa securite et sa stability pendant 
plus d’un an et demi apres le debut de la pretendue 
crise en Syrie - jusqu’a ce que les Gouvernements 
turc, qatarien et saoudien poussent des groupes armes 
terroristes a attaquer la ville, a s’en prendre sauvagement 
a la population et a ses biens, et a se servir de la 
population comme de boucliers humains. Ils ont fait des 
ravages, detruisant des monuments culturels, religieux 
et historiques. Ils ont brule le souk Al-Medina - le 
marche couvert de la ville, le plus grand et le plus ancien 
au monde. Ils ont visela mosquee omeyyade d’Alep , 
l’un des plus vieux du monde islamique. Ils ont detruit 
l’hotel Carlton et ont tente de detruire egalement la 
citadelle de la ville. Voila tous les «accomplissements» 
de l’opposition au regime syrien - le regime, pas le 
Gouvernement ni l’Etat. Tout ce qui a echappe a cette 
terrible destruction a ete pille, demantele et transfere 
vers la Turquie, dans une operation de vol manifeste 
sans aucun precedent historique. Nous avons fourni au 
Conseil de nombreux documents qui prouvent que ces 
actes meprisables ont bien ete perpetres par ces bandes 
appuyees par les services de renseignement turcs. 

Avant sa destruction, Alep, pour laquelle 
certains ont verse des larmes de crocodile aujourd’hui, 
abritait 4 millions de civils. Aujourd’hui, seuls 
perdurent les quartiers oil les groupes terroristes armes 
sont actifs. A peine 250 000 personnes sont encore dans 
la ville, alors que, pendant quelque temps, elles etaient 
pres de 2 millions. Apres que les forces terroristes 
eurent commence a prendre ses habitants pour cible, 
1,75 million de personnes ont fui Alep pour chercher 
refuge dans des zones controlees par les institutions du 
Gouvernement syrien dans diverses villes, ou elles ont 
trouve protection et assistance. Fes civils ne fuient pas 
vers les zones controlees par les terroristes, mais bien 
vers les zones controlees par l’Etat, lequel assure 75 % 
de toute l’assistance humanitaire fournie au peuple 
syrien - et non le Bureau pour la coordination des 
affaires humanitaires. 

Les efforts du Gouvernement syrien a Alep 
aujourd’hui, avec l’appui de ses amis et allies, relevent 


d’une obligation constitutionnelle de proteger les civils 
contre les actions des groupes terroristes armes qui 
ont viole la cessation des hostilites des le depart. Les 
groupes associes au Front el-Nosra, qui n’etait pas, 
a l’origine, implique dans la cessation des hostilites, 
ont fait chaque jour pleuvoir sur Alep des roquettes 
et mortiers par centaines, dont certains pesaient plus 
d’une tonne, causant la mort de centaines d’hommes, de 
femmes et d’enfants, et la destruction des infrastructures 
et de biens tant publics que prives. 

C’est dans ce contexte, et avant de lancer une 
quelconque operation militaire, que le President de la 
Republique a publie le 28 juillet le decret no 15accordant 
une amnistie generate a tous ceux qui portaient ou 
possedaient des armes pour quelque que raison que ce 
soit, qui etaient en fuite ou se cachaient. Le 26 juillet, le 
Commandement des forces armees a adresse plusieurs 
messages aux civils et aux acteurs armes presents dans 
les quartiers est d’Alep, leur demandant de rejoindre le 
processus de reconciliation nationale et d’expulser les 
mercenaires etrangers. II a mis en place des corridors 
humanitaires surs et prevu des logements temporaires a 
leur intention, en particulier pour ceux qui souhaitaient 
quitter la ville en toute securite et sauver leur vie, ainsi 
que de quoi repondre a leurs besoins. II a appele toutes 
les personnes armees a deposer les armes et a travailler 
a regler les differends. De fait, cela a permis a des 
centaines de families de quitter les quartiers est d’Alep, 
et le Gouvernement syrien leur a fourni des logements 
temporaires et a repondu a leurs besoins. D’autres 
families n’ont malheureusement pas pu partir parce 
qu’elles en ont ete empechees par les groupes terroristes 
armes, qui les utilisent comme boucliers humains, en 
plus d’avoir piege les routes qui servent de passages 
securises. Ces groupes disseminent egalement des 
tireurs embusques qui visent les civils dans les villes de 
Raqqa, Manbej, El-Bab et Dei'r el-Zor. 

Mon gouvernement conteste la deformation 
permanente et deliberee des faits et les sources peu 
fiables utilisees par le Secretariat pour preparer les 
rapports sur la situation humanitaire en Syrie. Tout 
rapport publie par l’ONU est sense s’appuyer sur des 
sources neutres et fiables, et pas sur ce que disent des 
sources publiques ou des centres d’opposition situes hors 
du pays et finances par des services de renseignement 
de pays etrangers qui ont adopte une position hostile 
a l’egard du Gouvernement syrien afin de ternir son 
image sur le plan international et proferent de fausses 
accusations contre lui sans aucune preuve tangible. 
Ces memes rapports, de maniere deliberee ou non, 
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dissimulent en outre les actes des groupes terroristes 
armes qu’ils continuent d’appeler, comme je l’ai deja dit, 
tantot « opposition armee », tantot « groupes armes non 
etatiques ». 

Malheureusement, le Secretariat cree un 
precedent qui fera date au sein de l’ONU lorsqu’il tente 
de justifier le crime terroriste absolument ignoble dont 
s’est rendu coupable le Bataillon Noureddine Zanki 
lorsqu’il a decapite un enfant palestinien a Alep, et de 
dedouaner ce mouvement en indiquant que le groupe 
avait publie un communique condamnant cet acte et que 
les responsables de cet acte ont ete arretes et remis a 
un comite d’enquete. C’est un peu comme si le rapport 
voulait nous expliquer que les pratiques de ces groupes 
terroristes, qui recrutent et tuent des enfants, sont 
autorisees et que leurs dirigeants sont tenus par le droit 
international et le droit des droits de l’homme ou ont 
adhere au Statut de la Cour penale internationale. 

Je voudrais citer un ouvrage recent publie par 
l’auteur australien Tim Anderson et qui s’intitule The 
Dirty War on Syria {La sale guerre contre le Syrie). Je 
precise que ce livre a ete imprime en Australie, pas a 
Damas. Je voudrais lire en anglais les passages suivants. 

{rorateurpoursu.it en anglais ) 

« Bien que dans toute guerre, il soit largement 
recouru au mensonge et a la tromperie, la sale 
guerre menee contre la Syrie s’appuie sur un 
niveau de disinformation massive jamais vu 
de memoire d’homme. Le journaliste australo- 
britannique Philip Knightley a souligne que la 
propagande de guerre suit un schema terriblement 
previsible consistant d’abord a diaboliser le chef 
a la tete du camp ennemi, puis ensuite tous ceux 
qui appartiennent au camp ennemi au moyen de 
recits d’atrocites, veridiques ou imaginaires. 

En Syrie, les grandes puissances ont cherche 
de dissimuler leur ingerence en recourant a 
des armees agissant pour leur compte tout en 
diabolisant l’armee et le Gouvernement syriens, 
qu’elles accusent en permanence de commettre 
des atrocites pour pouvoir pretendre ensuite 
venir sauver le peuple syrien de son propre 
gouvernement. En Occident, il y a nettement 
moins de personnes opposees a la guerre en Syrie 
qu’il n’y en avait opposees a l’invasion de l’lraq 
parce qu’on a trompe la population quant a la 
vraie nature de cette guerre. » 

(/ ’orateur reprend en arabe) 


Le Gouvernement de mon pays reaffirme sa 
position inebranlable selon laquelle toute solution 
a la crise en Syrie ne peut etre que politique et etre 
trouvee dans le cadre d’un dialogue entre les Syriens, 
un dialogue dirige par les Syriens eux-memes et mene 
sans ingerence exterieure ni conditions prealables. Mon 
pays reaffirme que le volet politique doit etre mene en 
parallele au volet de la lutte contre le terrorisme, laquelle 
se poursuivra tant que tous les groupes terroristes armes 
actifs et deployes en Syrie n’auront pas ete elimines. 

Je conclurai en me contentant simplement de 
signaler qu’il y a quelques jours, Richard Labeviere, un 
journaliste franqais de renom, a publie une tribune dans 
laquelle il critique le non moins celebre quotidien Le 
Monde et la maniere dont ce dernier couvre la guerre en 
Syrie, indiquant qu’il essaie de vendre une fiction, une 
fable et ajoutant que les journalistes du Monde semblent 
plus inspires par Alice au pays des merveilles que par les 
bons auteurs. Il en appelle aux grandes signatures qui 
ont autrefois fait la renommee du Monde, Hubert Beuve- 
Mery, Andre Fontaine et Andre Laurens, s’exclamant 
« Reveillez-vous, ils sont devenus fous! ». 

Les journalistes franqais Georges Malbrunot et 
Christian Chesnot ont ecrit un livre important, auquel 
j’ai fait allusion dans de precedentes declarations, 
intitule « Les chemins de Damas ». Dans ce livre, ces 
deux celebres grands reporters revelent que Laurent 
Fabius, ancien Premier Ministre franqais et alors 
Ministre des affaires etrangeres, est en fait a l’origine 
des bombardements a l’arme chimique qui ont eu lieu en 
aout 2013 en Syrie. Ces bombardements chimiques dans 
la banlieue de Damas visaient a empecher M.Sellstrom 
d’enqueter sur ceux de Khan al-Assal, a Alep. L’objectif 
etait de l’empecher a tout prix de parvenir jusqu’a Khan 
al-Assal, parce que le Ministre des affaires etrangeres 
franqais savait pertinemment qui etait derriere ces 
bombardements. Par consequent, les armes chimiques 
employees dans la banlieue de Damas Font ete avec 
la complicite des services de renseignement franqais 
et du Ministre des affaires etrangeres d’alors. Il y a 
bien d’autres scandales que je pourrais ainsi reveler 
au Conseil de securite. Mais je ne veux pas mobiliser 
davantage le temps du Conseil et je m’arreterai la. 

La Presidente {parle en anglais) : Le representant 
de la France a demande la parole pour faire une nouvelle 
declaration. Je la lui donne. 

M. Lamek (France): Je ne vais pas revenir sur les 
elucubrations grotesques et derisoires du representant 
de la Syrie. Je vais simplement faire part, non pas de ma 
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surprise, car, a vrai dire, je n’attendais pas de miracles 
de sa part, mais du fait que j’aurais bien aime entendre 
le Representant permanent de la Syrie parler du sujet 
d’aujourd’hui, la situation humanitaire en Syrie, la 
necessite de ces pauses humanitaires de 48 heures, la 
necessity d’un retour a la cessation des hostilites. J’aurais 
bien aime entendre parler de ces vraies questions, qui sont 
des questions qui touchent les Syriens aujourd’hui et sur 
lesquelles nous nous reunissons, et non pas l’entendre 
sortir ces elucubrations absurdes et sur lesquelles, je 
crois, nous n’avons pas besoin de perdre du temps. 

La Presidente {parle en anglais) : Le representant 
de la Republique arabe syrienne a demande la parole 
pour faire une nouvelle declaration. Je la lui donne. 

M. Ja’afari (Republique arabe syrienne) (parle 
en arabe) : Je ne prevoyais pas de prendre la parole 
a nouveau, mais l’intervention de mon collegue le 
representant de la France m’oblige a intervenir de 
nouveau. 

Ce qu’il decrit comme d’absurdes elucubrations 
s’applique a la lettre a la politique des gouvernements 
franqais successifs a l’egard de mon pays, qu’il s’agisse 
du Gouvernement franqais sous la presidence de 
Sarkozy, sur sa fin, ou de ceux du mandat de l’actuel 
President, Franqois Hollande. On notera ici que je 
n’utilise pas dans mes propos des termes tels que « le 
regime franqais », parce que je suis un diplomate, de 
longue date, et que je sais que ce sont la des propos 
indignes de cette salle. C’est pourquoi je ne dis pas « le 
regime franqais » et « le Ministre de ce regime », mais 
« le Gouvernement franqais » et « le Ministre franqais 
des affaires etrangeres ». 

La France voue une hostilite constante a mon 
pays depuis des decennies, des decennies, dis-je, et nous 
n’oublierons jamais la periode coloniale, ou mon pays 
a ete occupe par la France suite aux sinistres accords 
de Sykes-Picot. Cependant, le fait que le representant 


de la France dit que je n’ai pas parle de la situation 
humanitaire montre que le representant de la France n’a 
pas ete attentif a ce que je disais pendant ma declaration, 
qu’il n’a pas suivi du tout mes propos. Le dernier des 
diplomates, au sein de cette Organisation, aurait, en 
ecoutant ma declaration aujourd’hui, su que je parlais de 
la situation humanitaire dans mon pays, et des obstacles 
qui s’opposent au reglement politique et humanitaire de 
la crise. C’est pourquoi je deplore tres profondement que 
le representant d’un Etat membre permanent du Conseil 
de securite, s’exprime de maniere qui n’a pas rapport 
au sujet, comme s’il etait illettre sur le plan politique. 
Les jeux et le terrorisme survenus dans mon pays sont 
termines. Les les masques tombent. 

L’opinion publique mondiale sait, en France, aux 
Etats-Unis, au Royaume-Uni, a quel point est fourvoyee 
la politique de leur gouvernement dans mon pays. Je 
viens de citer un ouvrage d’un auteur australien, dont le 
pays est a 14 000 kilometres du mien, mais qui comprend 
la verite de ce qui se passe en Syrie, et c’est pourquoi 
il decrit, dans son ouvrage, l’agression terroriste qui se 
produit en Syrie, sans precedent dans les annales des 
relations politiques internationales. 

Jusqu’a quand continuera-t-on de detruire 
des pays Membres de cette Organisation, des Etats 
souverains? La Coree a ete envahie sur un mensonge, 
le Viet Nam egalement, puis l’lraq, puis la Libye, sur 
des mensonges. Jusqu’a quand continuerons-nous a etre 
parjures, en etant ainsi temoins de la destruction d’Etats 
Membres de cette Organisation internationale sur la 
base de mensonges, d’elucubrations absurdes et d’un 
analphabetisme politique absolu? 

La Presidente (parle en anglais) J’invite 
maintenant les membres du Conseil a poursuivre le 
debat sur la question dans le cadre de consultations. 

La seance est levee a 13 h 25. 
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